
Souvenirs de Nendaz
Avam même de la connaître , j avaas

aimé cette vallée au charme rustique
domt îles noms mélodieux bruissaient
à mes oreilles comme un gazouillis de
cloches : Fey, Beuson, Brignon, Turin,
la Printz e, Cerisier , Saoleratz , ia Pe-
roua , les Rai.rettes, le Bleusy, Siviez ,
Tor.tin, N.ouvelly, Cleuson, Planchouët ,
la Combatzeline... j' en passe, bien
sûr l

Mon compagnon et moi avions été,
pour quelques jours , nous retremper
aux sources vives de cette nature
fruste, sauvegardée. Promenades aux
alpages, flâneries le long des bisses,
cueillette de fleurs, de baies ou de
chanterelles, c'était une incessante
chasse au trésor, une découverte de
tous les Instants, un enchantement
sans pareil .

Nous humions les branches des ar-
bres, Oa mousse au creux des .rochers,
la foug ère au bord de l'eau. Nous ten-
tions de surprendre l'écureuil dans ses
ébats fous , le papillon dont centaines
prairies foisonnent , des oiseaux qu 'on
ne voit pas en plaine et donit le cri
retentit comme un appel moqueur.
Nous goûtions le calme et le silence
religieux des sous-bais tout embau-
més d'essences de pins et de mélèzes.

* * *
Le soir, sous la iampe fumeuse, j 'en-

tendais évoquer les coutumes du pays,

SCeuces j ualaisawies.

Trouver la bonne ficelle
« Vous serez jugés à la qualité de vo-

tre cognac ».
Si je  tenais le petit publi ciste qui a

découvert ce slogan , je  lui en lerais
boire...

Car eniin , j 'espère bien que nous
sommes légions à pester de tp ut cœur
après pareilles mœurs. Ah ! vraiment ?
Mes amis me trouveront sec ou dé-
tendu , moelleux ou acide , Iranc ou
déiormé , coloré ou lade , selon la
conscience p lus ou moins étendue , se-
lon l' art plus ou moins sûr du der-
nier des bouilleurs de crûs ?

Lorsque l' on sait combien le vin est
chose mystérieuse , combien d 'heureux
mariages de lerments et de plants sont
nécessaires à une réussite en ce do-
maine, l 'on n'ose plus juger le vigne-
ron au contenu de ses lustes, tout au
plus apprécier la dose de chance que
lui impartit son destin. Mais ces mar-

ies vagabondages du « Patti », le lan-
gage secreit du « Veuveu », les exploits
terrifiant s des « rouerè » , Les « rouerè »
n 'étant autres que les gais, lurons du
village, je m'amusais de la crainte dé-
licieuse des filles qui semblaient es-
pérer et redouter tout à la .fois leurs
visites nocturnes. Jouant aux « es-
prits » les gars allaien t secouer des
chaînes sous les fenêtres ou frapper
violemment aux pontes des chalets Oi-
se tenaient les filles bonnes à marier.
Après avoir mené grand tapage, ils se
laissaient finalement convaincre d'en-
trer dans l'une ou l'autre demeure.
C'étaient alors des rires, des chansons
gaillardes, puis de douces romances,
des baisers furtifs , des mains qui
s'étreignai en.t dans l'ombre. Et lia veil-
lée se .terminait dans la paix et l'inti-
mité .

* * *
Belle-Maman étai t avec nous. Les

femmes qui passaient sur le chemin
en contre-bas du chalet l'initerpellaient
avec un inimitable guttural « Bona ne ».
Une causette en patois s'ensuivait, à
laquelle je ne comprenais gouitte. Je
ne songeais pas à m'en offusquer ,

cette nature frustre est sauvegardée

chands d epices et de spiritueux n 'ont
point à respecter le challand. Pourvu
qu 'ils venden t !

Leur iaçon de commercer est sotte ?
Qu 'importe , ou tant mieux, puisque
Ton écoule en gosiers de sots. Et puis ,
réllexion laite, gronder après de tels
procédés esl aussi vain qu 'inopportun.

« Plutôt verrons Rhône et Saône al-
ler contremonl lentement » que nous
parvenions à penser , sans jamais gau-
chir, que l 'habit ne lait pas le moine.

Peut-être sommes-nous lég ions à
protester contre le cognac pris com-
me critère de la valeur d'un homme,
mais d' autres rets nous prennent , d' au-
tres glus : de la voiture aux canons
de la mode, des vacances aux tableaux
de peintres , nous avons tous, marion-
nettes , licelle par où l'on puisse nous
taire danser.
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Nendaz, vallée
au charme

rustique

Bona ne » quimais ce retentissant « de rires inextinguibles qui accueillit
ma naïve question : car, si vous non
plus ne le saviez pas, « Bona ne » veut
tout simplement dire « Bonsoir » I

— Alors, bona ne. Nendei !

claquait comme un air de dlairon et
revenait immanquahlemenit à chaque
rencontre, ne cessait de m'intniguer.

— « Mère, lui dis-je un SOUT, nous
sommes pourtant en été. Esit-ce la cou-
tume du pays de se souhaiter toute
l' année « Bonne année » ?

Les jours , les mois, les ans ont
passé, mais j' eruterads encore la salve

,im.
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Il fait bon flâner le long des bisses
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M. Jacomet révoqué... tS^*Z 
mteion extraondinaire >>

voq^fd. Tes^ctions^^étatï gt -son successeur est désigné
néràl du gouvernement en Algérie. Il a PARIS — M. Max Moulin , super-pré-
été également suspendu de ses fonctions fet de Constantine , est nommé secrétai-
de maître des requêtes au Conseil d'E- re général de l'administration en Algérie,
tat et d'« inspecteur général de l'aidmi- en remplacement de M. Pierre Jacomet.

Vente des épaves CFF
La caisse... des CFF fait de bon
nés recettes aujourd'hui. La di-
rection de l'arrondissement de
Lausanne a choisi le bon jour :

mercredi de foire à Monthey
( Photos Cg •

Clichés « Nouvelliste ».]
(Voir en page 12)



Coupe suisse de football
LNA contre LNA

JB'iénne-Youhg Boys
Grasshoppers-Yoùng FelloWs

LNA contre LNTB
Winterthour-Bruhl (à St-Gall)
Chiasso-Bellinzone
Lucerne-Lugano (à Lugano)
Servette-SION
Vevey-Lausanne

LNA contre 1ère Ligue
Chaux-de-Fonds-Longeau
Granges-Porrentruy
Hôngg-Zurich

LNB contre LNB
Yverdon-UGS

LNB contre 1ère Ligue
Concordia-Beme
Thoune-Old, Boys (à Bâle)
Schaffhouse-Blue Star

LNB contre 2me Ligue
Martigny^-tgfial Bernex
Cantonal-Le Locle

Nous retrouverons donc diman-
che, la Coupe avec ses matches par-
ticuliers où périls et grands s'affron-
tent avec des chances quasi égales.
En effet , si Ilt>g1lqli_meint, le club de
li gue supérieure part grand favori SUT
le papier, il trouve sur le 'terrain à
qui parler . De sensati onnel les élimi-
nations sont enregistrées à chaque
tour . Nous en aurons certainement
quelques-unes dim anche proch ain qui
feront parler d'elles.

Les Young Boys , a Bienne , risquent
l'élimination ; les Bernois , qui ont ali-
gné de nombreux rem.placa.mts contre
Lucerne, reprendron t les titulaires ha-
bituels et marqueront sévèrement l'a-
tout principal des Biennois : l'ent ra î -
neur Derwall . Nous croyons-quVis pas-
seront le cap. Nous serons plus indé-
cis pou r Grasshoppers-Young Fellows
qui s'annonce très ouvert et peut être
favorable autan t aux « Jeunes Gar-
çons » qu 'aux « Sauter_Mes » .

Briihl peut obl i ger Winterthour à
jouer les prolongations ma'is pour bat-
tre Blsener (s 'il est rétabli), il faudra
tirer de manière précise car nous ne
sommes plus qu 'à 10 jours de Belgi-
que-Suisse. Chiasso 'est dans une mau-
vaise passe qui se prolonge au point
que l'on ne voilit guère quand il en
sortira ; dans Ces condition s, un ban-
co sur Bellinzon e, actuellement en bon-
ne condition , s'Impose. Lugano est en
baisse, et Lûc'émé en hausse ; l'avanta-
ge du 'terrain We _uff l ra  'pas ' pour com-
penser la ' :'dïïféré_ce ;'de olasse. "Servet -
te _ infligé au FC "Chaux -de-Fonds un
retëhitîss'ànt "4 Vu ; il est toujours in-
vaincu sur .son .terrain . On ne 'voit pas
comment SÏÔN, encore trop compliqué
en ' a _f_que , "poûrraît battre lés Gene-
vois aux "Charmilles. Pourtant , ùh'e sur-
prise n'est pas exclue si les "Servet-
tiens " oublient de marquer un homme
qu'ails 'conmals-eriit bien : fe :ouîfè_r -Xït-
ker, 'que Sfô'n ̂ aWi-H 'inèttre au cèhrre
et servir "tantôt 1 plus, 'niais è'n ax__t ;le
jeu sur Lès aflês . _au___rie n'est pas
terrible en ce moiment ; Vëvèy le 'sait
et " s'apprête a lui 'mener te vie dure ;
il "aura pourtant beaucoup de pèlhe à
gagner car 

^ 
il manque d'efficacité. Un

nul "après deux fois 45' ne nous sur-
pfen_raiit pas.

Si La Chaùx-dé-Fonds ne bat pas
Longeau, c'est qu'il est bien malade
malgré foulés "ses 'vedettes et peut-
être-a cause 1 d'elles !

Granges ' rè'irléril en forme et ne
laissera aucune chance à Porrentruy.
Quant à Zurich , il devra se méfier de
Hôngg qui jou era la partie de sa vie I

Sourions I 
avec Jean \larec UJRIS^ à

- Va falloir encore grimper ! . '¦"" "' \̂f  ___JT ' 
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Le match Yverdon-U'GS peut nous re-
server une surprise ; mais l'es « Vio-
lets » ne marquent pas et il faut recon-
naître qu 'Yverdon à davantage lé sty-
le Coupe que son adversaire qui cher-
chera néanmoins une réhabilitation
après ses échecs successifs en cham -
pionna t . Concordia a éliminé Bâle ;
iil peut réaliser le même exploit de-
vant Berne qui , toutefois , fait à noter ,
â marqué 6 buts à Lugano dimanche
passé ! Thoune et Schaffhouse de-
vraient  se qualifier sans trop de peine ,
de même que Mart .igny ct Cantonal
qui ont tiré tous deux le bon lot , puis-
qu 'ils tombent contre des équipes de
2me Ligue ; si valeureuses que soient
ces deux formations , elles auront un
lourd handicap d'évoluer « away » , ce
qui paraît exclure î  surprise. Mais
tout est possible si Mart igny at Can-
ton al se croient déjà vainqueurs avant
d'enqaqer le combat.

Coupe valaisanne
(Cinqufëihe leur)

LaTdëh-TJfigue
Len's-Saiquërïen
Arddh-Sioh (rés.)
Riddes-tolairtigny (rés.)
St-Maurice-Orsiêres
US PbrtVaI_is-Vërriayaz

Belle journée, en vérité , qui promet
quelques sensations ! Certains clubs
de 2me Ligue risquent d'êfre malme-
nés par leurs fougueux adversaires.
Ainsi Lalden ne s'offrira pas en vic-
time devant Brigue ; Lens retrouvera
u.h 'rival qui l'a fait souffrir '.maintes
fols ; 11 hé serait pais fâché dé lui. Té-
sefvér une désagréable "surprise, à son
tb _ r . Afi'dbh et Riddes nous fixeront
sdr la valleur dès réservés séduaoises
et ma.itlgnérai'rfes ; leii r cori.frontà tlon
permettra d'Utiles comparaisons. St-
Mauni.ce pense surtout au champion-
nat maintenant qu 'il a pris la tête du
groupe ; il ne négli gera pas pour au-
t ant la Coupe, du moment que le sont
l'a favorisé en choisissant son ter-
rain ; il devra sorti r son grand jeu
pour , éliminer un adversaire qui est
l'une ' dés équipés vedettes de 3me Li-
gue et qui n 'a connu qu 'une seule dé-
faite à ce jour . Quant à Vernayaz, il
trouvera, lui aussi , à qui parler ;
Port-Valais revient en forme comm e
l' attestent ses derniers .résultats du
championnat. Dans l'ensemble donc ,
nous allons au-devant de parti es
acharnées qui _e manqueront pas ' -'in-
térêt et qui vont -Mirer dé nombreux
spectateurs.

Championnat suisse
PREMIERE tlGUE

_ert_6;_d-Mô'htKèy
-ân'g'ènïh'âl-Xàmax • ¦
MaiTèy-Eloile CaVottge
'P_yèrnê-Rar_$ne

Sîèrrè^FôhVàr'd
'Même "en se gôrgéant d'dptïrfmsirrïe

on ne peut prévoir un succès d'e Mon -
they à Berthoud contre le l'éâdèT du
groupe, toujours invaincu ! 'Lâhgeritih'S!
est 'teiMefrieht irï_gu!lier qu'qn ' hésite
à 'miser sur lui ; 'cela d'autant pliis
qtie Xamax est lin .adversaife à consi -
dérer . Malley a une défense ' bien or-
ganisée contre laquelle Étoile Carouge
risque de se casser lès dents ; pour-
tant, les GaTcmgeOis.'ttnt dêiribnitTé une
belle efficacité ccïfiifrè .RaTOgne, Sier-
re , Payern e et Versoix ; -lési - avants
marquent, des buts ef ' si la ! défense
tient, la victoire pourrait bien revenir

aux visiteurs. Payerne semble très fai-
ble si l'on s'en tient aux résultats ob-
tenus ; comme Rarogne est en pleine
rép\rii_e, ses chances de vaincre seront
réelles. Rappelons, en effet, que les
rtàut-ValalsIàns ont obtenai un point à
Boujean et Un autre contre Berthoud ,
les 'deux équipes en tête du olasse-
Jrh'êhit. On lui pardonnerait difficile-
ment un nouvel échec. Espérons donc
que les joueurs sauront faire les ef-
forts nécessaires pour s'imposer .

DEUXIEME LIGUE
Monthey II-Muraz

Ce derby régional s'annonce bien :
Monthey II a tenu Viège en échec (à
Viège) et Muraz est revenu victorieux
de Chippis. La rivalité qui sépare les
deux équipes est assez vive. 'Monthey
ne voudra pas perdre chez lui et Mu-
raz tient _ Confirmer que ses excel-
lents résultats ne sont pas le fait du
hasard.

TROISIEME LIGUE
Grlmisuat-Steg
CKâteaùneuf-St-Léonard
Sion ri-Conthey
Collombey-Leytron

Vouvry-Chamoson
Peli 't programme, bon nombre d'équi,

pes étant occupées en Coupe vataisan-
nfe . Grimisuat est si fai ble qu 'on n 'ose
à peine prévoir un partage des points
contre Steg. « L'enfant terrible » Chà-
teaùirieiif est sur une bonne lancée ;
ceila nous étonnerait qu 'il n'en profi-
tât pas. Toutes les possibilités à Sion
où Conthey rie se laissera pas manœu-
vrer.

Dàrts le groupe" II, on suivra avec
attention le second voyage de Leytron i
éèlui dé Vouvry, dimanche passé, n'a
pais été heureux. Le vent sera-t-i l plus
lavorabile à Coll ombey ? Vouvry est
de taii'le à battre Chamoson, mais le
dra-Win est possible, les visiteurs sem-
blant en reprise.

QUATRIEME LIGUE
V-fëh-'N-ters
Rarogne tl-Montana II
téhs îl-ferigue II
Lalden II-Granges
Savièse I-St-Léonard II
Bramois-Ayent II
Grimisuat Il-Savièse II
_VÔ1_he-5Vyent I
Vërn_yaz ft-Bagpnes Tfl
Ertfte-teuïr
Bagnes I-Vollèges
Fully II-Ardon
St-'Glhgolph I-Vionnaz I
Troistorrents I-Collorhbèy II

A priori, les mi'eifx classés n'e ris-
quent pas d'être battus. Nater.s conser-
vera 'la première place du groupe I
et sera probablement suivi par Raro-
gne II et Lens II , Salquenen II étant
au repos.

banc fé groupée II, Savièse peut se
rapprocher d'Ayent ; -sa "VictOTire 'sur
Sai.nt-LéoTfa'r'd semble assurée mais ém
sera mofris ' café'go'rïque pour Ayent
qui affrontera Evolène. Ce dernier ne
serait pas fâché de remporter un suc-
cès sur i'uh des _eux favoris, après
avoi r figuré parmi'Jès candidats au ti-
tre.

Un derby du centre qui s'annonce
palpitant : Efdé-Baàr. Le leader n 'a
pas gagné d'avance ; tout laisse croi-
re 'qu 'il dévira Itlbter __ns rèpiit pour
arracher la victoire. Péndanfce temps,
BScfhfts 1 Ls'ëmploiefa également à fond
•c'«,ritïe,sbn "riV:ail"¥é'gi.on/aiI Vollèges qui
lui rfiëtïe ' la vie dure à chaque occa-
sion.

Dans le gf'Otipe IV, par de easse-
tête ! Evionihaz est iinaccessible pour
iri.nstant et ce que cherche Collombey
II, c'est reprendre; la 2e place que lui
a 'xâvie Tf6.i_tbrrèwts II.

-ÛNlbRS
Interrégional - Premier degré
CentraMe Locle
Bfig__:Sl0n j i
GrÔhfe-Siërre
FuIIy-Léytfon
Monthey II-Salqùéhen

Inli'i régional
Toujours Martigny en tête , suivi de

Sion alors que Moruthèy figure à une
place honorable, à 5 pts du leader.
Bonne tenue donc des junior s valai-
sans qu 'il faut féliciter avec l'espoir
qu 'ils tiendron t jusqu 'au bout, malgré
la forte concurrence des grands clubs
genevois.

Premier degré
Implacable duel Sierre-Sion II -, les

diéuac rivaux, qui sont à égalité, se
so'n,t détachés et précèdent mainte-
riant Salquenen de 3 pts. Retour pos-
sible de Grône , encore en bonne po-
sition d'après le inombre de points
perdus et qui vient de tenir Sion II
en échec.

Deuxième degré
Granges I-Raron I

' lens H-Lalden I
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Le coin du
technicien

Afin d'être utile aux nombreux ama-
teurs de football ivalaisans, « Le Nou-
velliste », d'ici quelques semaines, le
«Nouvelliste du Rhône» réservera une
fois par semaine quelques colonnes au
«coin du technicien» qui , sans entrer
dans tous les détails de chacune des
17 règles de jeu, expliquera cependant
quel ques principes fondamentaux et in-
dispensables à tout spectateur désirant
juger objectivement le déroulement
d'une partie de football.

Nous espérons que cette nouvelle
rubrique rencontrera un écho favora-
ble parmi les nombreux lecteurs du
plus grand quotidien valaisan et si nos
petits articles pouvaient servir quelque
peu la cause d'un sport que nous pré-
férons à tous, notre but serait alors at-
teint et notre initiative largement ré-
compensée.

Et maintenant, entrons immédiate-
ment dans le Ivif du sujet et parlons
aujourd'hui de choses se rapportant au
terrain Ide jeu.

Lcs joueurs ne sont pas autorisés à
quitter le terrain (pendant que le match
se déroule. Si une nécessité apparaît ,
ils sont tenus de solliciter l'accord de
l'arbitre pour sortir. Il existe cepen-
dant une exception (comme dans toute
règle ! ) à cette prescription, celle où
il y a iblessure. Après avoir été soi-
gnés, les joueurs peuvent revenir pren-
dre leur place. Pour ce faire, ils doi-
vent attendre que l'arbitre leur en ail
donné l'autorisation, par signe ou de
vive voix. Il est important de savoir
que (le retour sur le 'terrain devra s'ef-
fectuer aux (abord s de la ligne média-
ne. Nous pourrions ajouter à cette
exception une deuxième que nous ap-
pellerons sortie technique qui consiste
à se soustraire ià un offside pour ne
revenir isur le terrain qu'une fois le
ballon dégagé. Là l'autorisation de re-
venir sur le (terrain n'est pas nécessai-
re

Lors de l'exécution d'un «orner on a
déjà vu que certains joueurs enlèven t
tout bonnement un drapeau de coin
afin d'avoir une plus grande liberté
d'action. Ils commettent à ce momenl
un geste défendu qui doit être puni
par l'arbitre. La première fois qu'un
joueur _e livre à (pareille fantaisie, l'ar-
bitre idevra Je rendre attentif en lui
rappelant que son geste n'est pas ad-
mis, en cas de répétition , l'avertisse-

Chippis TLens I
St-Léonard I-Bramois I
_teg T-Varén I
Vétroz I-Châtéauneuf I

"Savièse tl-Chataoson I
Erde T-Cohthey 'l
Ayënt I-Savièse I
Mùràz I-Vollèges I
Vernayaz I-St-Maùrice I
Vionnaz I-US Port-Valais I

Groupe I — Solo de Rarogne. On
ne voit pas qui pourrait l'empêcher
de devenir champion de groupe. Der-
rière lui , mais avec un écart de 7 pts,
c'est u_ regroupement général.

^Grôtfpe ÏI — Ayent en veut et mè-
ne le bal avec trois l'onçrueurs d'a-
vance sur Savièse. Erde est bien seul
au bas du tableau avec 0 point à son
actif.

Groupe II. — Martigny II mène,
mais Muraz peut encore le dépasser
en gagnant les trois matches joués en
.moins ; :quant à VeTU.ayaz, il a en-
core ses chances puisque! totalise 5
pts de moins que le leader avec deux
matches en moins

JUNIORS B
Visp I-St-Gingolph I
Sion II-Monthey I
Orsières I-Sion I
Naters I-Leytron I

JUNIORS C
Visp I-Salgesch I
Chippis I-Sierre II
Grône I-Sierre I
Brigue I-Sion III
Martigny I-Vernayaz I
Saillon I-Fully I
Sion I-Conthey I
Evionnaz I-Ardon I
Martigny II-Sion II

E U

Sélectionnés
pour jouer contre

la Belgique
Conformément aux règlements, l'A.

S.F. a fai t  parvenir à la FIFA la liste
des vingt-deux sélectionnés retenus
pour le premier match du tour éli-
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ment interviendra et icas échéâWt, l'ex-
pulsion pourra être décidée. _e fait
d'enlever un drapeau de colrt ou d'en-
dommager sciemment une installation
faisant partie intégrante du terrain de
je_ 'ésit à cohiidcrcr 'c_mme une anti-
spo'rtivl'tc.

Un match de ifôorhairl se déroule sur
un terrain d'e feu qui a été aménagé
selon les prescriptions cn vigueur. Cel-
les-ci ont un caractère international.
Ce terrain doit être plat ct soigné.
Cela signifie qu 'il doit être tel que les
joueurs qui l'utilisent ine courent pas
le risque de .s'y blesser. En hiver, le
terrain *ne doit pas être trop gelé. Il
ne doit pas y avoir de dénivellation
ou être raviné par endroits. Il ne doit
pas non plus être détrempé, à l'occa-
sion ide pluies, que d'assez grandes
surfaces soient couvertes d'eau. Les
conditions doivent être telles qu 'un
match puisse s'y dérouler normale-
ment. Si elles n'existent pas, on ne
saurait prétendre qu'une rencontre
puisse garder son caractère normal et
sportif. Mais on ne doit pas tomber
non plus dans une exagération dépla-
cée et savoir fixer certaines limites.
Toutefois les opéra tions de jeu doivent
pouvoir se développer de telle façon
que le hasard n'en devienne pas le
facteu r prédominant.

Ces condition ^ du terrain , l'arbitre
les connaît exactement. Il peut le jour
de la rencontre, être amené à décider
de la praticabilité d'une place de jeu.
U est imême seul compétent en cette
matière, <e jour-là. La tâche que l'ar-
bitre est appelé à remplir, lorsque les
circonstances sont telles qu'un match
ne peut pas être disputé, qu 'il doit être
renvoyé, est extrêmement importante.
Il y va de la santé des joueurs en pre-
mier lieu , de Técartement des risques
d'accidents, mais aussi de l'influence
qui ne manque pas de se produire sur
le calendrier établi. Un imatch renvoyé
n'est pas annulé, il doit être disputé à
une date à fixer par des autorités com-
pétentes. Uh arbitre ne renverra don c
jamais jun match à la légère, mais il
ne décidera pas non plus de jouer
daris des conditions impossibles.

Que le public, les diri geants de
clubs et les joueur s sachent et cher-
chent à comprendre que la tâche de
l'arbitre n'est pas toujours très facile,
que ce pauvre juge unique doit pren-
dre en considération plusieurs fac-
teurs les uns plus importants que les
autres 'et que sa décision de praticabi-
lité ou d'impra ticabilité d'un terrain ne
peut pas toujours convenir à tou t le
monde. Faisons-lui confiance dans ce
domaine, son souci principal est cer-
tainement celui de bien faire.

Y. -T

mrnatoire de la Coupe du Monde con-
tre la Belgi que, le 20 novembre, à
Bruxelles On sait que seuls îles joueurs
figurant sur celle liste pourront jouer
contre la Belgi que. On note que le
Lausannois Norbert Eschmann, qui por-
te actueiMement 'les couleurs du Stade
Français de Paris (Ire division), a été
retenu , bien que son équipe doive dis-
puter un match ;de championnat contre
Nancy, le -20 novembre.

Voici la Uste des 22 "joueurs qui a
été cdrr_miraiquée à la FIPA :

lAilleman (Young Boys) ; Antenen
(La Chaux-de-Fonds) ; Ballaman, Bae-
ni (Grasshoppers) ; Brizzi (Zurich) ;
Chevrolet (UGS) ; Blsener ' vWinteT-
thour) Eschmarin (Stade "Français ds
Paris) ; Grobéty (Lausanne) ; Hïïgi
(Bàle) ; Kernen (La Chaux-de-Fonds) ;
Mauron (Granges) ; Meier (Young
Boys) ; Pernumian (Lucerne) ; Reuttin-
ger (Zurich) ; Schneider (Servette) ;
Schneiter (Young Boys) ; Siffler (Gran-
ges) ; Tacchella (Lausanne) ; Vonlan-
then (Grasshoppers) ; Weber (Bâle) et
Wiithi'ich (Zurich).

Zurich-Grâsshoppers
2-1 (1-1)

Par ce succès obtenu en nocturne
au stade du Letzingrund , 9,000 spec-
tateurs, Zurich reprend la tête du
classement. Disputée par deux équi-
pes alignant leur formation standard ,
cette rencontre, traditionnel derby
des bords de la Limmat, devint fort
animée après une heure de jeu , lors-
que l'arbitre Iucernois Bucheli expul-
sa l'international des Grasshoppers
Ballaman à la 61e minute, et lorsque,
deux minutes plus tard , l'Allemand
Waldner vit un des montants des
buts adverses retenir l'un de ses' tirs
qui aurait  pu signifier le troisième
but pour Zurich ."

Marqueurs : Robbiani , à la 24e mi-
nute  (0-1), Pastega . à la 41e ( 1-1 ) et
Bri/.zi, à la 55e (2-1) .

La Ccupe des champions
Hn'.liîiTic de finale .(imallih-Q aller) :

Rap id Vienne^—WVimulih Karimorxetiadt,
3̂ 1 (.mi-terrps 1—1)

Réel M;l.lr 'iJ-Bar:clona 2—2 (2-1).

Cnesïiln de fer 61ecfric«ue
de Loèche-les-Bains

Les trains suivants :
Loèche-les-Bains dép. 6 h. 34
Loèche CFF arr. 7 h . 20

et
Loèche CFF >t!ép. 19 h. 02
Loèche-les-Bains arr. 19 h. ^
circuleront jusques et y compris lc
15 décembre i 960 en lieu ct place
du 15 novembre 1960 comme indique
sur l'hora ire.

Direction
du Chemin de fer LLB.



et l'âne têtu

L'âne est un animal têtu

qui n'en fait, bien sûr, qu'à sa tête

ça fait donc des malentendus

quand on l'attelle à la charrette.

Rien n y fait, caresses ni coups,

s'il ne veut marcher el rechigne

Aliboron, s'il fi lait doux
d'être un âne serait-il di gne ?

C est grâce au génie inventif
que la raison toujours s'impose
et le petit âne rétif
en apprend ici quel que chose.

e

Mais oui. et c'est le Banago
qui fait avancer la machine...
l'âne en voudrait - et tout de go
et voilà pourquoi il chemine.

enlève les taches

sans laisser d'auréole

J4c£eça^MARIE DES ILES
» aivec Belirida Lee — Alain Saury

Sion

LE TROISIEME
HOMME

DU BIST MUSIK

SALONIQUE NID
D'ESPIONS
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BANAGO mamt
Base solide pour la vie I **tiAnn Ty,
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fortifiant f"M _B____» __ °
pour petits et grands SË&Jîmmm °
Fr. 1.90 les 250 gr. ****£* *
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Cinéma
PLAZA

MONTHEY
Tél. 4 22 90

Du mercredi 9 au dimanch e 13
nov . à 20 h. 30. — Dimanche
mat. à 15 h.
LINO VENTURA dans sa tou te
dernière création

Du mercredi 9 au (lundi 14 nov.
à 20 h. 30. — Dimanch e mat.
à 15 h.
Un nouveau film policier d'une
extraordinair e intensité !

Du jetid i 10 au mardi 15 nov
à 20 h. 30. — Dimanche mat
à 15 h.
Un fil m giganteste

- Magallli Noël at Folco Lulli
d'après le roman de Robert
Gailllaitf .

En eastmancolor. — Dès 18
ans révolus.

Jusqu 'à dimanche 13
(Dim. : 14 h. 30 et 20 h. 30)
Lili Palmer clans

Jusqu a dimanche 13
(Dim. : 14 h. 30 et 20 h. 30)
Le grand film de montagne

Un film de grande classe
qui réunit les deux plus
grandes vedettes du cinéma
italien : Anna Magnani
Giulielta Masina avec
Myriam Bru, Renato
Salvatori

Jeudi 10 :
Le grancl film français
d'espionnage

CLASSE
TOUS RISQUES
d'après le roman de José Gio-
vanna avec Sandra, Milio , J. P.
Belmondo , Marcel Dalio.

Un grand film français. Dès
18 ans révolus.

GUET-APENS A TANGER
avec Gino Cera et Geneviève
Page. Une remarquable réussite
du genre.

CINEMASCOPE — Dès 16 ans
révolus

LES CONSPIRATRICES
La lutte d'une poignée
de nonnes pour sauver
des enfants juifs de la
persécution nazie
Dimanche 13, à 17 h., lundi 14
et mardi 15
Un « Western » percutant !
LE BOURREAU
avec Robert Taylor
et Tina Louise

LES ETOILES DE MIDI
avec Lionel Terray
et Michel Vaucher
Dimanche , à 17 h.
Enfants dès 7 ans
Lundi 14 et mardi 15
Pour la dernière fois
à Martigny

L'ENFER
DANS LA VILLE
Le drame déchirant des
femmes maudites !
Cinémascope
Interdit aux moins de 18 ans
révolus
Dimanche, à 17 h.
L'action héroïque d'hommes
intrépides

LA BATAILLE DE LA
MER DE CORAIL
autorise des 16 ans

Le plus sensationnel et le
plus spectaculaire des films
de science-fiction
en cinémascope-couleurs avec
Pat Boone - James Mason
Arlène Dahl
VOYAGE AU CENTRE
DE LA TERRE
Le monde magique de
Jules Verne
Une porte ouverte sur
l'inconnu
Autorisé dès 16 ans
Dienstag u. Mittwoch :
Ein hinreissender und
larbenprachtiger Musik- ,
Tanz- und Austattungsfilm
mit Caterina Valente
Paul Hubschied :

SALONIQUE NID
D'ESPIONS
Du vendredi 11 au
dimanche 13
Jean Gabin et Bourvil clans

LES MISERABLES
Première époque
de l'oeuvre immense ,
captivante présentée en
cinémascope et en couleurs

JEAN GABIN plus extraordinai-
re que jamais dans le plus
grand succès de rire de la sai-

j ^m  ^̂ m̂ eon
î W  ̂ LE CLOCHARD
^^^^MJjn^H avec la 

t roupe 

de la bonne
|wfynSI meur : Darry Cowl, Noël Roque-

^
l l̂iW vert , Dora Doil , Berrtard Blier ,

^B/?' -' ^r Julien Cairette et Paul Frankeur.
^^MM^ .̂ Samedi-Dimanche : 20 h. 30.

Toutes faveurs suspendues le di-
manche soir.

Samedi et dimanche
f >. » à20 Ji . 30Lutema ™*u«* **».» ,Eddie Constantine et
L 'ARFIIIF Zizi Jcanmaire c'ans

AG_ ii.Lt F0L|ES - BERGERE
RIDDES Un spectacle fastueux

qui vous laissera émerveillés

Abonnez-vous au Nouvelliste

Vu le grancl succès
de la nouvelle Taunus

17M
_z^_nr^_ _

Nous vous offrons nos belles occasions a
vendre ou à échanger, au meilleur prix :
1 V\V de Luxe 1955, couleur verte , en par-
fait état , bas prix . Disponible le 15 no-
vembre 60.
1 Anglia 1958, couleur noire, peu roulé,
état de neuf , prix intéressant.
1 Taunus 17 M 1958, couleur verte et blan-
che, en parfait état , avec garantie.
1 Combi Taunus 15 M 1956, couleur ver-
te, bas prix.
1 Bus Taunus 1956, couleur verte, très
bon état , avec garantie ; prix intéressant.
Ainsi qu 'un grand choix de véhicules , de
toutes marques, et à des prix intéres-
sants ; facilités de paiement.

DISTRIBUTEUR OFFICIEL FORD
Garage Valaisan, Kaspar Frères, Sion

Tél. ( 027) 2 12 71 ¦

2 fois du tonnerre

;¦
¦ ¦
!

¦4

...JtL_ s, . d
&__gjtf_ _̂l_f«

Jusqu 'à dimanche 13
(Dès 18 ans)
Un film de choc !
Une œuvre honnête et
bouleversante
SECRET
PROFESSIONNEL
avec Raymond Pellegrin
et Dawn Addams
Dimanche , à 14 h. 30

Paquet normal -.65
Paquet double 1.25 _«_r^

l A louer , à St-Maurice,

Pour tremper
Stupéfiant: vous trempez votre linge deux
heures dans une solution d'OMO et la saleté
la plus tenace se détache entièrement
d'elle-même!
OMO lave pour vous:sans peine vous rendez
impeccables les cols de chemises et les tor-
chonsdecuisine maculés. La vérité saute aux
yeux: Avec OMO tremp é est à moitié lavél

2 heures

Pour prelaver
Toutes les ménagères sont unanimes: OMO
est idéal dans n 'importe quelle machine à
laverl OMO pénètre dans le linge et détache
la saleté à fond et en douceur.
En plus, le nouvel OMO est très efficace,
d'où économique au dosage!

appartement
3 pièces , bain
Tél. au 3 65 37

1 ouvrier
ferblantier
1 ouvrier
couvreur

Salaire zone I , place
à l'année.
S'adr . chez les Fils de
Luis Gippa , Aigle.
Tel 2 22 08.

On demande pour tout
de suite une

personne
de 30 à 50 ans , pour
ménage catholique av.
2 enfants, au Sentier
(Vaud).
Faire offres avec pré-
tentions de salaire à
Mme Aloïsia Blattner-

Fournicr, Beuson
(Nendaz).

fumier
S'adresser Joseph Du
monts Salins.

Hivernage. — À placer
une

VACHE
grise.
S'adr. tél. ( 027) 413 23

Eau-de-vie
de pruneaux 1959

aaranlic pure qualité
Fellenberg , environ 40
litres.
S'adr . au Nouvelliste,
à St-Maurice, sous L.
970.

On demande une jeu-
ne fille de confiance
comme

Sommelière
Gages 500 fr. p. mois,
nourrie , logée, blan-
chie. Congés réguliers.
Etablissement neuf .
S'adr. à Famille Louis
Telley, Hôtel de l'Ai-
gle Noir , Neyruz ( Fri-
bourg). ... . .

_¦k_

Employé de bureau
cherche à louer à
Sion

une chambre
meublée

(chauffée ) a partir du
ls novembre 1960.
Offre au téléphone No
2 29 41 (heures de bu-
reau).

On cherche pour tout
de suite bonne

Sommelière
Vie de famille ; ainsi
qu 'une

fil le
de cuisine

Bons gages assurés.
S'adr. : Hôtel de

l'Ours, Reconvilier
(Jura bernois).

On cherche, dans fa-
mille avec un enfant
de un an.

jeune fille
pour aider au ménage,
Bons gages. Entrée à
convenir.
Faire offres par écrit
sous chiffre P 18633 D
à Publicitas, à Delé-
mont.

Sommelière
débutante acceptée.
Bon gain assuré, vie
de famille. Entrée de
suite ou à convenir.
S'adr. : Café du Villa-
ge Suisse, Aigle. Tél.
(025) 2 21 09,

FAMILLE BELGE
HAUT STANDING

cherche à louer en Sui«
se, pour périod e 20 dé
cembre 1960 au 10 jan
vier 1961,

grand
chalet

en montagne (ski) pour
15 à 20 personnes (10
fants). P-rix modéré.

Ecrire d'urgence : Jac-
ques van Outryve d'Yde-
wallc, 10, rue St^Gebr-
ges, Bruçes, Belgique.
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Satisfaction , sympathie sont les mots qui retentissent le plus souvent dans le monde

après l'élection de M. John Kennedy
^̂^̂^̂^̂^̂^̂ """ ^̂^̂ "•̂ ^̂^ "̂ ^̂^̂^̂^ ¦"̂ ^"̂ ^̂^̂^ ¦¦ ¦̂¦¦ ¦̂̂ ^¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ^̂^ ¦™™̂^̂ "** Î ^̂ M-B--̂ -i--M__l_ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂™_l_B_ _̂ _̂B«__«
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le plus j eune - et le premier catholi que - président des Eta ts-Unis

De milieux autorisés en milieux poli-
ti ques, ils viennent dans le courant dc
l' après-midi de mercredi aussi bien d'A-
sie (Tokio, Nouvelle-Delhi , Karachi) que
d'Europe, d'Afrique (Tunis, Rabat) et
même d'Amérique du Sud (Bogota) on
y relève en général la jeunesse relative
du nouveau président , son dynamisme,
comme Je signe de la f in de l'immobilis-
me américain et le présage d' une poli-

itique active.

Surprise inquiète
en Angleterre

Des réserves capendamt et l' une de
taille.

'Dans les milieux dip lomati ques de
Londres, l'élection de Kenned y a quel que
peu surpris. « Kennedy est un inconnu
et sa politique étrangère n'a pas été en-
core clairement définie », entënd-on le
pilus souvent dans ces milieux . Tout est
à réfaire dans le6 rapports ang lo-améri-
cains, en présence d'une « administra-
tion » qui va être radicalement transfor-
mée. Du côté de l'espoir , on déclare gé-
néralement que le nouveau président ne
sera pas moins dur vis-à-vis de M.
Khrouchtchev que ne l'eût été M. Nixon
et que, d'autre part M. Kenned y pour-
rait inaugurer une nouvelle politique à
l'égard de la Chine communiste. On at-
tend en tout cas à Londres aussi du nou-
veau président qu 'ill sorte de l ' immobi-
lisme à l'égard de Pékin.

Enfin satisfaction non déguisée : le dé-
part du sous-secrétaire d'Etat républicain
Douglas Dillon, parce que les préfé ren-
ces de celui-ci pour île Marché commun
n 'étaient nullement du goût des Britanni-
ques.

Confiance
Confiance dans le nouveau président ,

satisfaction en raison de son dynamis-
me c'est ce qui ressort en général des
commentaires politiques , chez les occi-
dentaux. <f

A Paris, comme à Bruxelles, Rome, La
Haye, Bonn , Athènes, on y souli gne que
tout fai t  croire qu 'il y aura continuité
essentiel/le de ila politique américaine
dans les problèmes des rapports avec le
bloc de 'l'Est. On ajoute souven t que M.
Kennedy aura sur le président Eisen-
hower l'avantage de gouverner avec une
majorité homogène dans ses deux Cham-
bres.

En Allemagne de l'Ouest, notamment
à Berlin , on relève particulièrement la
fermeté de la position du nouveau pré-
sident sur le prob lème berlinois , A Bonn ,
un ilea/der social-chrétien évoque déjà
la possibilité d'une prochaine rencontre
Kennedy-Adenauer.

On aimerait
A Paris , les réserves, l'appréhension

au sujet de l'attitude fu tu re  des Etate-

Du courage, du dynamisme, une intelligence aiguë

lohn Kennedy a tout oour réussir
John Fitzgerald Kennedy a tout pour

réussir : du courage, une intell igence
aiguë, un dynamisme aussi inépuisable
que sa fortune, la jeunesse (43 ans), une
bonne éducation à Harward, une con-
duite héroïque pendant la guerre, une
femme élégante et jolie, une ambition
farouche, enfin un entêtement d'Irlan-
dais que soul igne son front bas envahi
par une chevelure touffue.

Il a l'air d'avoir 35 ans et ses cos-
tumes sortent de chez le meilleur fai-
seur mais, heureusement pour lui , le cô-
té « l u t t e u r »  l'emporte sur le côté « nou-
velle Angleterre ». Tout au long de la
campagne, il a « foncé » avec une ardeur
de joueu r de football qui plait aux ou-
vriers de « Ford » ou de la « Bethléem
Steel », et plonge en transes les auditoi-
res féminins. L'intellectuel s'efface vo-
lontiers derrière le « vote-getter », l'hom-
me qui enlève des voix à coups de poi-
gnées de mains et de reparties rageuses .
Il est à l'opposé d'Adlai Stevenson , le
patricien de Chicago, que le vacarme et
les pitreries de la campagne électorale
ennuyaient.  C'est un Théodore Roosevelt
à l'heure du jet . (Théodore faisai t  cam-
pagne à cheval avec la fougue de ses
42 ans).

L'art de réveiller
les Américains

Ce jeune premier, doué et combl é, a
choisi pour prendre la place du prési-
dent Eisenhower à la Maison-Blanche, la
voie la plus difficil e et la plus audacieu-
se. Il joue les Caton l'Ancien. Ce n'est
pas Carthage qu 'il veut détruire , mais
la complaisante defi répub l icains et en
particulier de son adversaire Richard
Nixon , qui continue d'aiPfirmer que ja-
mais le presti ge des Etats-Unis n'a été
aussi élevé.

Arguments à l'appui , Kennedy secoue
les masses assoupies dans le confort de
la télévision , énumérant sans pitié les
échecs des Etats-Unis en politique étran-
gère, en politique économique et dans le
domain e scientifique. Il n'ihésite pas à
évoquer le spectre de la récession les
progrès de l'URSS dan6 de nombreux
secteurs, la situation misérable d'une
tranch e importante de la population
américaine (17 millions d'Américains,

Unis , dans le problème algérien , susci-
tées par des déclarations déjà anciennes
du sénateur Kennedy, si elles ne sont
pas évoquées off ic ie l lement , transparais-
sent dans les réactions de certains hom-
mes politi ques. La p lupart cependant,
dans ce cas, expriment l'esipoir qu 'une
connaissance approfondie de la situation
évitera au nouveau président des démar-
ches da ngereuses pour la France.

Des personnalité s de tendances très
différentes comme les anciens présidents
du Conseil Paul Reynaud (centre-droit)
et Guy Mollet (socialiste) ont exprimé
leur satisfaction.

iLe premier a souli gné que le peup le
américain avait opté pour une politique
dynami que. Le leader socialiste a décla-
ré : « Si j 'étais électeur américain , j 'au-
rais voté Kennedy ».

.L'élection de M. Kennedy est égale-
ment bien accueillie sur ces points par
le président du groupe parlementaire du
parti  gouvernemental UNR (gaulliste)
M. Raymond Schmittlein.

La plupart de s hommes politiques
français , bien p lus qu 'à l'étranger en
général , insistent toutefois sur l'incon-
nue que représente le choix du fu tu r  se-
crétaire d'Etat.

On souhaiterait  que M. Adlai Steven-
son soit désigné.

En Afrique
Rabat et Tunis , s'il s partagent avec

les Occidentaux le sentiment que la po-
li t i que américaine ne sera pas modifiée
vis-à-vis de l'Es t, expriment un tout au-
tre espoir à la suite de la venue au pou-
voir de M. Kennedy : c'est que le nou-
veau président se souviendra des décla-
rations du sénateur en ce qui concerne
le problème algérien . Le « GPRA » affi-
che du scepticisme.

Au Maroc , on exprime aussi l'espoir
que l'administration démocrate aidera
plus activement les pays sous-dévelop-
pés.

Indifférence chez les Arabes du
Moyen-O.rient , note-t-on à Beyrouth. On
m'attend aucun changement de la politi-
que américaine , après les déclarations de
lia campagne électorale. Sur les deux
points princ ipaux : permanence de la dé-
fense des intérêts américains au Moyen-
Orient et de la protection envers l'Etat
d'Israël.

Deux soins de cloche discordants dans
le concert des témoi gnages de satisfac-
tion , également : à Formose et en Corée
du Sud, on éprouve de l'appréhension
quan t  au soutien américain essentiel
pour ces deux pays, car on redoute que
M. Kennedy soit moins dur vis-à-vis de
la Chine communiste . Et à Tokio , en dé-
p it de la satisfaction politique officieuse'
lia Bourse a réag i par une certaine lour-
deur au succès démocrate.

assure-t-il , vont se coucher sans avoir
mangé à leur faim). Il s'attaque au dé-
vergondage de la libre entreprise . Il ré-
alame le renforcement de l'exécutif.

Catholique, c'est-à- _ ire partant  avec
un terrible handicap dans un pays où le
fanatisme reli gieux n 'a pas disparu ,
John Kenned y ne s'est .pas embarrassé
de complexes, et par-delà les républi-
cains il , a entrepris de réveiller l'Améri-
que tout entière , opération redoutable
qui réclame audace et courage.

LA NOUVELLE VAGUE
Son père a élevé dans l'abondance et

les bonnes manières neuf enfants dont
John est l' aîné depuis la mort de son
frère Joseph, tué pendant la dernière
guerre . C'était Joseph qui dans l'esprit
de la famille était destiné à une grande
carrière politique. John prit  la relève.

I! avait miraculeusement échappé à la
mort après que sa vedette Iamce-torpille
eut été coulée dans le Pacifique. On ne
le retrouva qu 'au bout de sept jours.

A 29 ans, il faisait campagne sur des
béquilles et était élu membre de la
Chambre des représentants. Sep t ans
plus tard, il devenait sénateur du Mas-
sacihussetts en ba t tan t  Henry Cabot .Lod-
ge qui étai t  le second de Nixon dans la
course à la présidence. La « Vieille An-
gleterre » assistait non sans quel que in-
quiétude à la revanche du nouveau ri-
che sur l'une des plus anciennes famil-
les américaines .

Et dep u is, toute la « trib u » Kennedy
s'est appliquée avec acharnemen t à ou-
vrir la voie de la Maison- _lanche au
brillant John. A l' exception de Rose-
mary, ses six frères et sœurs sillonnent
depuis deux an 6 le continent au prix de
milJions de dollar s pour semer la bonne
parole. Lui-même est entouré de jeunes ,
énerg i ques , à la pensée poli t i que astu-
cieuse.

C est 'la nouvelle vague, une vague do-
rée certes , mais qui a réuss i à entraîne!
dans son mouvement et le parti démo-
crate et les syndicats. Mais ni Ja machi-
ne

^ 
du parti , ni l'appui des syndicats, ni

même l'argent ne suffisent à faire élire
un candidat. Et si, John Kenned y s'ins-
tall e à la Maison-iBlanche, c'est essen-
tiellement sa victoire, marquée par l'au-
dace et l'intelligence politique.

i

Les deux triomphateurs
après l'annonce Ê̂Mde leur victoire

A gauche, le plus jeune prési- j
dent des Etats-Unis et le pre-
mier catholique à occuper
cette fonction, John-F. Kenne-
dy, 43 ans, avec son vice-pré- i
sident et bras droit , Lyndon-
B. Johnson, âgé lui de 52 ans.
( Voir les biographies respec-
tives dans cette même page. )

Le nouveau vice-président :
Lyndon Johnson

iLyndon Baines Johnson , qui vient d'être
élu vice-p résident des Etats-Unis , est
âgé de 52 ans. Il est né près de Stone-
wall (Texas) ie 27 août 1908. Son père ,
propriétaire de ranch au Texas , fut  éga-
lement représentant au parlement de
l'Etat.

(Lyndon Johnson est sénateur du Texas
depuis 1948 et a été réélu le 8 novembre.
Comme son chef de file il a servi dans
la marine de guerre pendant les hosti-
lités.

Diplôm é du « Southwest Texas Statf
Teachers Collège » (Ecol e norma le de l'E-
tat  du Texas), après dee études pr imai-
res et secondaires dans les écoles pu-
bliques du Texas, le vi'Ce-président John-
son a fait  des études de droit à l'Univer-
sité de Georgetown. > tf a servi dans la
marine américaine comme l ieutenant  de
vaisseau en 19-1 et en 1942 date à la-
quelle les membres du-Congrès ont élé

L Osservatore Romano
et l'élection de M. Kennedy

Commentant l'élection du sénateur
John-Fitzgerald Kennedy à la prési-
dence des Etats-Unis, M. Raimondo
Manzini , directeur de « L'Osservatore
Romano », a déclaré notamment :
« C'est avec satisfaction que les ca-
tholiques voient dans l'élection dc
John Kennedy une confirmation so-
lennelle du principe qui permet à un
fils de l'Eglise catholique d'accéder à
la présidence des Etats-Unis ».

Le journaliste a ajouté que tous les
catholiques ont également toujours
admiré le comportement « irréprocha-
ble, plein de respect » de M. Richard
Nixon à l'égard de la hiérarchie et
de l'Eglise catholique. M. Manzini a
poursuivi en insistant sur l'idée que
l'élection de M. Kennedy à la Maison-
Blanche est un témoignage de l'éten-
due de l'esprit démocratique, dont
s'inspire la vie publique américaine,
qui assure à tous les citoyens la pos-
sibilité d'accéder aux postes les plus
élevés, quelles que soient ses origines
sociales, ethniques ou religieuses.

Le directeur de « L'Osservatore Ro-
mano » a relevé à cc propos, que de
nombreux protestants ont donné leur
appui au candidat démocrate, sans
tenir compte de sa religion , parce
qu 'ils le considéraient comme le plus
apte à occuper les plus hautes fonc-
tions de l'Etat  américain.

M. Manzini a terminé en disant :
« Il faut se féliciter de l'atmosphère
dc loyauté exemplaire et dc maturi-
té politique dans laquelle s'est dérou-
lée la compétition électorale. C'est là
un exemple dont il serait souhaita-
ble que puissent s'inspirer tous les
autres pays ».

Dc leur côté , les milieux ecclésias-
tiques romains expriment des senti-

Grand succès
« TRECA »

AU SALON DES ARTS MENAGERS
DE GENEVE

La première et grande manufacture
française  de liteinie à ressorts a obtenu
un vrai triomphe à la grande manifes -
itation genevoise. Rappelions que ses
iameux sommiers et matelas à suspen-
sion (interne , d'une résistance mainte-
nant légendaire, s'obtiennent dans une
variété de colonis toujours renouvelés.

Dépositaires et vente dans toute la
Suisse.

Dépôt-exposition permanent, 3, rue
Liotard , Genève..

décharg es de toute obligation militaire
et rappelés à Washington.

Lyndon Baincs Johnson était  en effet
membre  du Congrès depuis 1937. 11 avait
été élu à la Chambre des représentante
puis réélu successivement en 1938, 1940,
1942, 1944 et 1946.

Lyndon Johnson se présenta au Sénat
des Etals-Unis en 1948 dans son Etat
natal .. Depuis 1953 il était leader de la
major i té  démocrate au Sénat.

En dehors de son activité politi que ,
Lyndon Johnson a été ins t i tu teu r  de 1930
à 1932, dire.-teur de l'administration na-
t ionale  de la jeunesse dans l 'Etat du
Texas (1935-37) et propriétai re de ranch.

M. Johnson appartient à l'église chré-
tienne (protestante). U a épousé Miss
Claudia Tay lor (<^ Laidy BirJd ») en 1934.
Deux filles sont issues du mariage. Elles
sont âgées de 13 ans et de 16 ans .

ments analogues mais en prenant
soin de souligner que , quoi qu 'il en
soit , le fait que le nouveau président
des Etats-Unis est catholique ne chan-

M. Eisenhower félicite M. Kennedy
WASHINGTON. — Peu avant 18 h. GMT M. Eisenhower a adressé au

président élu démocrate, le sénateur John Kennedy, à Hyannis-Port , le télé-
gramme de félicitations suivant :

« Mes félicitations pour la victoire que vous venez de remporter aux
élections. Je vous ferai parvenir très bientôt un télégramme plus détaillé
contenant des suggestions au sujet de certaines mesures dont vous pourriez
vouloir tenir compte au moment où vous vous préparez à assumer en janvier
prochain les responsabilités de la présidence. Signé : Dwigt D. Eisenhower. »

i —¦

Sera-t-il champion suisse ?

Voici « Flick », de Maurice Carrupt, qui a des chances de remporter le titre
._ de champion suisse à Langenthal les 26 et 27 novembre

géra rien aux rapports entre rEglise
catholique et l'Etat  américain. On se
félicite , clans ces milieux , de consta-
ter que le facteur religieux n 'est in-
tervenu ni pour, ni contre l'élection
de M. John Kennedy, ce qui est in-
terprété comme un gage de concor-
de intérieure pour l'avenir. Mais on
ne cache pas que la présence d'un
catholique à la Maison-Blanche ne
facilitera en rien l'établissement de
rapports diplomatiques entre le Saint-
Siège et les Etats-Unis.

On sait que le président Roosevelt ,
au moment où venait d'éclater la
deuxième guerre mondiale, en décem-
bre 1939, décida d'envoyer un repré-
sentant personnel au Vatican. Cette
mission fut confiée à M. Mvron Tay-
lor , qui démissionna en 1949, et ne
fut pas remplacé. En 1951, le prési-
dent Truman manifes ta  l ' intention de
désigner le général Mark-Twain Clark
comme premier ambassadeur près le
Saint-Siège, mais revint plus tard sur
sa décision . Depuis lors la question
est demeurée en suspens et M. Ri-
chard Nixon , lors de son voyage à
Rome en 1957, déclara , après avoir
rencontré le Pape Pie XII : « Pour
autant que je sache, l'affaire n 'est
pas à l'ord re du jour. Je n 'en ai pas
parlé avec le Pape. Ce que nous dé-
sirons, c'est de maintenir  avec lc Va-
tican , et par les mêmes moyens que
durant le passé, les relations étroites
et amicales que nous entretenons ac-
tuellement ».
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Garage de la Gare
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Affaire de confiance !
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en capsules, naturelle,
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ADROKA S.A. BALE

A vendre au Centre d
Val d'Anniviers

TERRAIN
à bâtir

environ 500 m2; route
et vue très étendue.
Tout sur pllace.

E c r i r e  sous chiffre
P 14242 S à Publicitas,
Sion.

Salon
de coiffure

dames
A remettre de suite,
pour raison de santé, sa-
lon 3 places, si désiré 3
places pour messieurs.
Bon rendement , prix rai-
sonnable , irait bien pour
coiffeuse seule ou un
coup le. Situé dans peti-
te ville industrielle du
Valais.
Ecrire sous chiffre V 954
au Nouvelliste à Saint-
Maurice.

Nos
confitures
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Déjeuner aux Abri-
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de terre
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les 100 kg. livrables fin
octobre. S'ànscrire main-
tenant, c'est être bien
servis I Expéditions pai
CFF ou groupages.
M. Beauverd - Mcrmod ,
Rennaz - Villeneuve.
(VD).
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Le nouveau PNEU D'HIVER FIRESTONE possède
une bande de roulement plus large. II adhère avec plus de force, fait preuve,

même sur sol glissant, d'un pouvoir de traction étonnant et assure
un freinage efficace même dans la neige ou la boue.

Ses épaulements à arêtes désormais rectilignes
k renforcent le guidage latéral et confèrent au pneu une
%  ̂ stabilité parfaite dans les virages.

Un mélange de caoutchouc de composition nouvelle,
résistant au froid, fournit une protection plus complète

contre le dérapage, sans altérer le roulement,
dont la douceur sur sol sec reste exempte de vibration.

Grâce aux dernières améliorations dont il a été doté,
le nouveau PNEU D'HIVER FIRESTONE

I est le pneu idéal de l'automne au printemps.

COMMENT
en choisissant au 'iourd hui Je mobilier de vos rêves

. .. *
... notre service de crédit fera le reste ...

Choisissez I
aujourd'hui

Vous payerez
petit à petit

Pas de formalités
ennuyeuses

Notre exposition permanente à
Bulle est à voire disposition tous
les jours, y compris le samedi. .Ou-
verte toute la journée. En cas d'a-
chat : frais de voyage remboursés.

NOUS REPRENONS
VOS ANCIENS MEUBLES.

En cas d'ennuis : maladie, acci-
dent, deuil , service militaire,
suspension de paiement et ar-
rangements divers.

En cas de deces ou invali-
dité totale, le paiement des
mensualités est annulé et le
mobilier reste votre pro-
priété.

surface élargie

Tïre$tone
PNEU D'HIVER

BON
A ADRESSER A

AMEUBLEMENTS - BULLE
ROUTE DE RIAZ

vivre confortablement _f%
à peu de frais •

TAPIS DE MILIEU
dim. 190 x 290, bouclé moderne. A
A crédit Fr. 119.— ./. acompte Fr. 11.— et *¦

12 mensualités de ^^
DIVAN-LIT complet avec matelas. M t F MComptant 129.—. A crédit 129.— ./. aepte 15.— M % %+ majoration pour un an de crédit — 120.—, 1 "Jf

payable en 12 X

D0UBLE-C0UCH complet. mm
Comptant 267.—. A créd it 267.— ./. aepte 32.— j_j §
+ majoration pour deux ans de crédit — 264.—, |f g

payable en 24 X

MAGNIFIQUE STUDIO
2 fauteuils rembourrés et 1 canapé en arc. 'fl -ftA crédit 277.— ./. acompte 19.— ' + majoration a M
pour deux ans de crédit = 288.— . H __¦

payable en 24 x — ™̂

ENTOURAGE DE DIVAN bibliothèque. m m
Comptan t  176.— . A crédit 176.— ./ . aepte 33.— |/1
+ majoration pour 1 an de crédit = 168.—, |"¥

payable en 12 X ¦ ¦

DRESSOIR MODERNE MW*
Comptant 355.—. A crédit 355.— ./. aepte 33.— H ¦%
+ majoration pour 2 ans de crédit — 360.—, I \\M

payable en 24 X ^^

SALLE A MANGER
1 dressoir moderne, 1 table et 4 chaises rem-
bourrées au dos et sièae. ^% (fa
Comptant 749.—. A crédit 749.— ./. aepte . 81.— M M
+ majoration pour 3 ans de crédit = 792.— , ^L ̂ L

CHAMBRE A COUCHER
très moderne en bois clair. 4f _|̂ ^A crédit 892.— ./. acompte 100.— + majoration M M/Mpour 3 ans de crédit - 936.— , ^_ MM

payable en 36 X ^^ ̂ ^
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M^^^^ Tous les citoyens onl le devoir de s'engager , de coopérer

JÊL ^K ^^^^k a l ' i n s t a u r a t i o n  du bien lei que nous le concevons
_^H ^m ^^___h>_h ^______ftt __k V_____F ___ un ordre chrétien, dynamique, équilibré. »

^  ̂W ^^_^W ^^_^ W ^__  ̂• Marcel

a Jeunesse conservatrice-chrétienne sociale
(Depuis plusieurs mois, le comité di-

recteur de la Jeunesse conservatrice-chré-
tienne sociale de Sion travaille avec un
magnifique enthousiasme (c'est le mot
qui convient) pour que J'inauguration de
son drapeau soit tine véritable fête pour
(l'ensemble du parti du Valais romand.

Sous la direction d' un président parti-
culièrement dynamique, M. le Profes-
seur Rémy Zudhuat, les commissions
ont mulltiplié les réunions, ont établi
ides programmes, ont recherché pour cha-
que problème les meilleures solutions,
bref , ont fait ce qui était possible pour
que cette journée soit une parfaite réus-
site à tous points de vue.

iLa jeunesse conservatrice-cthrétienne
sociale de Sion, unanime derrière son
présidant, a estimé tout d'abord qu'il
fallait profiter de l'occasion offerte par
l'inauguration du drapeau pour organi-
ser un vaste cercle d'études qui per-
mettrait , à la jeunesse de l'ensemble du
canton d'étudier d'une part les grands
principes de base du parti et d'autre
part de recueillir le témoignage d'un ami
politique d'un autre pays que la Suisse,
ceci _fin de prouver que la doctrine du
parti était uréiverseille et capable de
s'ajpp lïquer à n'importe quelle partie du
monlde et susceptible de satisfaire l'en-
semble de l' humanité. On le savait,
certes, depuis bien longtemps, mais il
n'eçt pas inutile de se rappeler parfois
las vérités les plus élémentaires, sur-
tout à une époque où l'erreur en ce do-
main6 Est monnaie courante et où les
dut invraisemblables hérésies ne ces^
sent de trouver des oreilles attentives.

Etude de la Doctrine du parti conser-
vateur-chrétien social , telle a été la pre-
mière préoccupation de la jeunesse sé-
dunoise.

(Mais les Jeunes ont tout d'abord esti-
mé, il est vrai, qu'une journée com-
me celle-ci devrait s'ouvrir par un of-
fice divin, tant «1 est vrai que les plus
bellles idées et les plus belles doctrines
paraissent toujours en fin de compte
passablement décevantes et vides de
sens si elles ne sont pas inspirées par
une conception chrétienne de l'existence.
Une messe sera donc célébrée à la Cha-
pelle du Grand Séminaire de Sion.

ILes participants de cette journée se
réuniront ensuite dans la salle du Grand
Conseil valaisan où ils seront reçus par
M. Roger Bonvin, Président de la ville
et .Conseiller national , qui se rera un
plaisir d'ouvrir cette vaste étude en po-
sant quelques principes de base de la
doctrine du parti çpnservateur-chrétien
social.

(Puis les délégués se réuniront en sept
groupes qui étudieront sous la forme de
for^im les sujet s suivants : Conception
chrétienne de l'homme et de la société
par Me Henri Fragnière, juge cantonal;
Défense des droits de la personne et
des libertés du citoyen par M. Rémy
Zuchuat, professeur; Le progrès social,
par M. Germain Veuthey chef du servi-
ce social ; La famille pa.r M. René Jac-
quod, conseiller national; L'Aménage-
ment du territoire par M. Camille Sier-
ro, député; et les Problèmes posés par
l'agriculture, par M. Marc Constantin ,
député.

A la suite de ces discussions, tout le
monde se réunira en séance plén ière où
l'oA tirera les conclusions qui s'impo-
sent

Apres un repas en commun qui sera
servi à l'Hôtel de la Paix, les diverses
personnalités et sociétés invitées se réu-

Inauguration du drapeau de la Jeunesse
conservatrice-chrétienne sociale de Sion

Sion, le dimanche 13 novembre
PROGRAMME DE LA JOURNEE

8 h. 15 Messe à la Chapelle du Grand Séminaire.
9 h. 15 Grand Forum dans la Salle du Grand Conseil , avec comme thème

général : doctrine du part i conservateur-chrétien social : quelques
principes de base.

12 h. Repas en commun à l'Hôtel de la Paix.
13 h. Réception des sociétés — Vin d'honneur au cinéma Arlequin.
13 h. 30 Salut par le président au comité d'organisation. Conférence par M.

le sénateur R. Houben, ane. ministre directeur du Centre d'Etudes
du parti social-chrétien belge.

14 h. 30 Départ du cortège : Place du Midi - rue du Rhône - rue de Lausanne
- av. de la Gare - Provins.

15 h. 30 Dans les locaux de « Provins » : Inauguration de la bannière, allocu-
tion de Me Henri Fragnière, juge cantonal, président du parti conser-
vateur-chrétien social de Sion.
Concert .

17 h. 30 Clôture de la partie officielle. — Bal.
Cantine — buffet — raclette — ambiance.

Invitation cordiale à tous et k toutes.

Dimanche

de Sion s apprête a recevoir
avec enthousiasme tous ses amis politi ques vala isans

niront au Cinéma Arlequin ou sera ser-
vi le vin d'honneur. Puis dan s la grande
saille du Cinéma sédunois, aura lieu la
conférence tant aittenldue de M. le Séna-
teur belge R. Houben, Professeur à l'U-
niversité de Louvain et Directeur du
Centre d'Etud es du parti dhrétien-social
belge, sur le thème qui s'annonce capti-
van t : «Politique d'inspiration chrétien-
ne et monde moderne ». Personne ne
voudra manquer un tell événement, uni-
que dans la vie politi que de notre can-
ton.

Ainsi prendra fin la partie doctrinai-
re de la journée. Après qu 'un cortège
ait parcouru les rues de la cité , tous les
participants se réuniront dans la grande
saille des caves Provins (et non Pro-
frui t s  comme annoncé auparavant par
erreur), où se dérouleront notamment

Réaliser l'ordre civique
A la veilll e de la granlde fête des Jeu-

nes conservateurs-chrétiens sociaux de
Sion, au lendemain de celle , bril lante ,
des Jeunes de Saint-tMauric e, nous esti-
mons utile de rappeler ci-après les con-
signes transmises, lors du Congrès de
Charrat , par M. Marcel Gross, conseil-
ler d'Etat et par Me Alfred Vouilloz,
président du parti cantonal.

M, le çpnseiller d'Etat Marcel Gross
rdlava que nous ne pouvons oublier que,
dans le monde que n°us vivons, il y a
plus d'ombre que ,de lumière. Malgré des
progrès foudroyants, tout semble j»l!er
de mal en pis. Nous devon s constater
que c'est une lutte g igantesque, une lut-
te à mort entre les forces spirituelles et
le communisme aithée, entre l'esprit et
la matière. Voilà pourquoi nous expri-
mons notre volonté d'instaurer un ordre
chrétien , sans lequel il ne peut y avoir
ni liberté, ni dignité humaine, ni môm e
prospérité matérielle. Cot ordre chrétien
n'est toutefois possible que si nous sa-
vons avoir un sens civique et compren-
dre ce qu 'il faut  pour r éaliser cet ordre
civique que nous préconisons. Aujour-
d'hui , la politi que est devenue planétai-
re. Nous avons un intérêt commun avec
tous les pays de la terre. Notre devoir
est donc de savoir oublier nos propres
difficul tés pour faire en toute gratuité
le geste de solidarité que l'on nous de-
mande. Mais pour avoir un ordre social
et économique mieux équilibré, il faut

Subordonner l'organisation
de la cité
aux fins supérieures de l'homme

Me Alfred Vouilloz s'arrêta plus spé-
cialemeimt sur notre engagement sur le
plan social. Après avoir rappelle que
nous nous affirmons chrétiens , non pae
meilleurs que d'autres , mais parce que
notre parti aff i rm e que la connaiss ance
essentielle à l'bomme nous est donnée

l ' inauguration de la bannière dont le
parrain est M. Maurice d'Allèves, Pré-
let, la marraine M. E. Taugwalder et
la section marraine , nos amis de St-
Léonarld.
Enlfin , la journée se terminera par un

concert , puis par un bal qu 'animera le
Sextet Sauthier jusqu 'à une heure du
matin.

Une cantine magnifiquement achalan-
dée contentera les plus difficiles.

G' est donc à une journé e extrême-
ment importante qu e sont conviés tous
les jeunes (et bien sûr les moins jeu-
nes) concervateurs-iûhrétiens sociaux va-
laisans.

La section de Sion, en tout cas , a fai t
d'impossible pour que ses amis politiques
soient enchantés ! A eux de ne pas les
décevoir !

d'aborld l'exercer sur tous les plans dans
notre canton déjà , que ce soit sur le plan
humain , famil ia l  ou professionnel . II est
de notre devoir , notamment , de nous
préoccuper des projets en cours ou à l'é-
tude, comme : l'assurance complémentai-
re à la vieillesse, ou la réforme de notre
loi scolaire, réform e qui donnera la pos-
sibilité à chaque jeune de développer
eon intell igence et ses aptitudes natu-
relles. La simple justice et l'avenir du
pays l'exigent. Il nous faut donc prévoir

:f la gratuité de l'enseignement à tous
les degrés,
| les bourses et les prêts d'honneur doi-

vent être augmentés,
¦ la durée de la scolarité normalisée,
¦ l'équi pement pour la formation pro-

fessionnelle renforcé.
De p lus nous devons vouer toute no-

tre attention à la nouvelle loi sur la san-
té publique, et à celle sur les améliora-
tion s foncières. Cette dernière montre
une ferme volonté d'appliquer la loi sur
l'agriculture dans son esprit. Elle tend
à améliorer l'économie agricole, l'habitat
et les conditions d'existence de nos pay-
sans. Elle met donc surtout l'accent sur
l'aspect humain par la défense des pe-
tits exploitants. La jeunesse qui ose s'en-
gager résolument continuera donc la réa-
lisation de cet ordre civique que nous
exigeons pour le plus grand développe-
ment de notre canton.

par la Révélation , que nous subordon-
nons l'organisation de Ja cité aux fins
supérieures de l'homme, y compri s ses
fins spiritueMcg le président du parti
cantonal donne la définition que nous de-
vons attribuer au mot «social», et surtout
ce qui le distingue du « socialisme ».

¦Lors de la semaine sociale de Greno-
ble, qui s'est tenue au début de juillet
1960, une lettre du Vatican , envoyée
avec l'approbation du Souverain Pontife ,
rappelle les encycliques des papes
Léon XIII et Pie XI qui , tous deux af-
firment et soulignent le danger qu 'il y a
d'enlever aux individus puis aux corps
intermédiaire s ce qu 'ils peuvent accepter
pour le donner aux organisations plus
vaotes ou à l 'Etat.  « Le socialisme, souli-
gne ce document , amplifie démesurément
J' aippareil bureau crati que , resert toujours
plus minutieusement la réglementation
juridi que des rapports humains dan s la
vie en société, utilise des méthodes qui
comportent le risque grave de ce que
l'on appelle d'un mot "la désbumanisa-
tion "... Llhomme ne peut plus penser par
lui- même, ag ir de ses propres init iat ives
exercer ses responsabilités et aff i rmer
sa propre personnalité ». Cette cons-
tatat ion s'est aussi imposée au Labour
Party britannique , pourtant plus nuancé
et qui ne combat pa6 le christianisme :
« On croyait qu 'une économie bien orga-
misée amènerait une société d'ihommes
libres et égaux. Aujourd 'hui nous cons-
taton s que le sort humain  ne dépend
pas seulement des conditions économi-
ques et que dans une organisation par-
faite de l'Etat , l'individu peut être écra-
sé... Le socialisme a nourri une vipère
dans son sein : "L'Etat totalitaire "».

Tout pouvoir a tend ance à s'accroître.
Nous ne sommée pas immunisée contre

L'art de l'équivoque
L'équivoque est une arme politique

des plus utilisées. Elle complète agréa-
blement la compromission et s'essaye
surtout à .en voiler les plus visibles
abaissements. Elle permet d'être sans
être, d'appartenir sans appartenir, de
ne pas agir en simulant l'action. Elle
rend de très estimables services aux
hommes politiques «larges d'esprit» qui
ont compris que la sympathie populai-
re allait dans une direction que les
nécessités de leur mandat obligeaient
de suivre apparemment.

L'équivoque aime les coups de cha-
peau profondément accentués, les sala-
malecs onctueux, les propos beurrés ;
elle déteste souverainement les attitu-
des franches, les prises de position
nettes, les doctrines précises et son
royaume cré pusculaire est le paradis
de la confusion.

Cette confusion qui ne me plaît pas,
j'éprouve un plaisir à la pourchasser
où qu'elle puisse se glisser. Oh ! je
n'ai guère à me rompre l'échiné pour
l'atteindre. Elle s'offre à chaque pas,
mais parfois avec tant d'insolence
qu 'on ne peut l'ignorer.

Si je vous proposais par exemple,
comme thème de réflexion, la ligne de
conduite que le parti radical rappelait
à ses membres dans l'un des derniers
numéros de son journal ? Il déclare,
d'une part, se référer à un libéralisme
intégral et, d'autre part, insiste sur la
nécessité d'accentuer l'action sociale
du parti.

Ce sont là deux propositions fort
éloignées, contradictoires même, et je
vois à leur simultanéité une unique
explication. Les responsables du radi-
calisme, conscients de son fondement
historique et fidèles héritiers du siè-

ce danger. Ne trouvons-nous pas chez
nous des personnes (même des person-
nages importants) subjugée par l'orga-
nisation de la Suède, ce pays sans en-
fant , où on déplore trois fois plus de
suicides qu 'en Espagne, où fleurissent les
« blousons noirs » !

Cest contre cet immense danger de
déshumanisation que nous devons tout
spécialement lutter. Ecoutons l'appel de
Léon XIII afin de ne pas mériter le6 re-
proches de nos enfants.
* En plaçant nos soucis et notre activi-
té politique au dessus et en dehors des
avantages économiques, nous resterons
fidèles à notre idéal , fidèles à ce pays
merveilleux qu 'habite un peuple heureux,
heureux parce qu 'il a su rester l' ami de
la simplicité, gardant sa foi , sa liberté.

Tjcms les sections
Orsières

Consultant je ne sais quel astrologue,
lie comité des JCCS d'Orsieres avait
choisi le premier dimanche du mois
d'octobre pour notre sortie annueMe. Il
avait misé sur le soleil et le soleil ne
manqua pas. Tiède encore, au rendez-
vous de Somlaproz , c'était un vrai so-
ileil d'été dans le vaillon d'Arpettaz où
nos rayons donnaient au fendant son pé-
tillement , à la radette son doré.

Ne résistant pas à leur invitation —
si la nôtre n'avait déjà suffi — M. Marc
Murisier , président d'Orsieres, accompa-
gné de quel ques conseillers, suivait de
près la quarantaine de jeunes qui s'é-
taient hardiment mis en train.

Si la partie oratoire fut  brève, elle
permit néanmoins à Guy Genoud, pré-
sident dos Jeunesses, de demander que
se resserrent encore mieux Jes liens de
notre section et à M. Murisier de retra-
cer l'activité de l'administration com-
munalle nu cours de la période et de
nous présenter une intéressante esquis-
se de l'évolution politique de notre
commune au long des quarante derniè-
res années. Enfin , René BerUhod , au nom
du Comité cantonal , invita tous les
jeunes à une prise de conscience plus
ai guë de leurs responsabilités de ci-
toyen.

Ce que fut  la f in de cette journée ?
Une longue chanson qui , de l'accueil-

Jante maison de M. Cyrille Lovey,
descendit vers la vallée et se perdit
bien tard aux quatre coins de la com-
mune

Bagnes
Samed i soir 5 ert. une nombreuse pha-

Jange de conservateurs venus de tous
les villages de la commune se pressait
dans la saille Corcordia pour répondre à
l'appel de leur comité-directeur.

Une ambiance Chaude , des visages
souriants , d'amicales poignées de mains
donnent à ce début de soirée un air de
fête.

II est 20 h. 45, lorsque M. Maurice
Vaudan, président du Parti conservateur
déclare l'assemblée ouverte et salue les
autorités présentes :

:1e dernier ne .veulent pas signer son
arrêt de mort en le déracinant. Ils se
doivent donc de prôner toujours un
libéralisme dépassé, vieillot, archaï-
que, ayant apporté toutes les preuves
de son impuissance absolue à fonder
une société humaine digne de ce nom.
Mais ignorer les impératifs sociaux est
un luxe qu'ils ne peuvent se permet-
tre. Et |le parti radical inscrit à son
programme une action sociale dont on
se demande ce qu'elle vient faire dans
un libéralisme intégral...

Equivoque.
Certes, je m'en voudrais de ne pas

admettre d'autres positions que la
mienne et il ne me plaît pas de rani-
mer la cendre de certaines vieilles que-
relles comme celle que l'on ne manque
pas de nous faire à intervalles régu-
liers : à savoir, l'utilisation de la re-
ligion à des fins politiques qui nous
est périodiquement reprochée. Mais j e
ne m'arrêterai pas que je n'aie signalé
une autre équivoque du parti radical.
Et ses responsables faciliteraient la tâ-
che de bien fde leurs partisans en la
supprimant. Ils savent très bien que
l'Eglise catholique a condamné l'erreur
fondamentale de ce libéralisme dont
ils se proclament les partisans; et ils
veulent que l'appartenance religieuse
n'intervienne en rien dans le choix du
parti. Comment concilier les deux ? Le
compromis satisfait beaucoup de mon-
de ; Biais dans le pays où Saint-Mauri-
ce ise fit tuer pour avoir observé d'a-
bord le serment qu'il avait fait à
Jésus-Christ, il en est pour ne pas
s'en contenter.

Est-ce ,un tort de ne pas vouloir
s'asseoir entre deux chaises ?

Rb.

¦MM. Albert Maret président de la
Commune, Angalin Luisier député et
Président dthonneur . du Parti Conserva-
teur, Edrrtond Troillet juge instr., Mau-
rice Gard juge de commune et 'tous 'es
membres du Conseil communal.

Le Président de l'Assemblée passe en
revue les différents faits de l'activité du
Parti durant ces quatre dernières an-
nées et commente spécialement Je6 ré-
sultats enregistrés durant cette même
période.

Puis on passe à l'ordre du jour qui
est le suivant :

1) -Renouvellement du Comité; 2) Ex-
posé de M. Albert Maret président de la
comune; 3) Exposé de M. Angelin Lui-
sier; 4) Divers.

Sur proposition de M. Edmond Troil-
let le comité composé de MM. Maurice
Vaudan , Gabriel Magnin, .Camille Mi-
chaud, Louis Luisier et Jérôme Gaillard
est confirmé dans ses fonctions.

La parole est donnée ensuite à M.
Maret président de commune qui fait
un exposé suoeint mais très clair sur
la situation de Ja Commune de Bagnes.

Pouf ne donner que les chiffres essen-
tiels de son rapport il résulte ce qui
suit :

1. — Les recettes de la commune de
Bagnes sont de l'ordre de plus de deux
millions .

2- — Les dettes de la commune se
montent à Frs. 5 à 6 millions. (le s Ser-
vices industriels , ne sont pa6 compris
dans ces chiffres).

3. — \ .Pt, nf.mcc ',lc.. ...o.. ..1!.. . J- I-.Les nécessités annuelles de la
commune (adm ini-tration générale , ins-
truction publique, frais d'administration ,
ernpJoyés, etc. plus l'entretien dc la dette
coûtent Ja caquette samme de Frs. 1
million 500.000.— par an.

Ce qui fait comme l'a bien souligné
M. Mare t qu 'il ne reste pour nos Tra-
vaux futur s qui sont cependant encore
nombreux et coûteux que le 1/4 de nos
recettes annuelles soit frs. 500.000.—.

Pour conclure M. Maret demande
qu 'on passe aux économies, car il reste
encore beaucoup à faire.

Ce tableau brossé avec chiffres en
mains par notre Président nous a laissé
pensif.... avons-nous déjà immobilisé ou
bloqué les 3'4 de nos recettes annuelles
pour les besoins mentionnés plus
haut... ? et pourtant.. . Mauvoisin où es-
tu ? La période des vach es grasses a
été bien courte.

La parole est ensuite donnée à M. An-
gelin Luisier député qui dans un exposé
clair et profond nous montre Ja nécessi-
té de la formation du citoyen . Nous
devons être des citoyens chrétiens, nous
dit-i l .  Nous devons remplir avec cons-
cience tous les devoirs civiques et sur-
tout ne pas oublier que nous devons
rester unis malgré nos divergences per-
sonnelles inévitables. Soyons des cito-
yens conscients, que nous soyons des
électeurs ou des élus.

Dans Jes divers la parole n 'étant pas
demandée, le Président de l'Assemblée
donne quelques instructions pour les
prochaines réunions d'ici au 4 décembre,
souhaite à Chacun un bon retour dans
son foyer.

Un citoyen



Pépinières

BOLLIN
Martigny-Ville

Pommiers
Golden , Gravenstein , Cox Orange, Johna-
tan , Johnared, Reine des ReineUes, etc.

Poiriers
William , Louise-Bonne, Précoce de Tré-
voux , Dr Guyot , Giffard , Conférence, etc.

Abricotiers - Pruniers
etc.

ROSIERS - THUYAS - TROENES
et autres plantes d'ornement

Tél. (026) 6 11 41 Travaux de plantation
(026) 6 18 37 Projets et devis sons engagement

Maçons
m

et manœuvres
sont demandés pour chantiers à Martigny

m.

Consortium du groupe scolaire
à Martigny-Bourg - Tél. 6 19 58

AUTO-ECOLE

Béra rd Albano ;
ARDON

TELEPHONE 4 12 50 <

A

Un mécanicien
spécialisé sur les moules pour matières plasti-
ques.
Offrons : ^pn salaire, place stable, semaine de
5 jours, convention FOMH. (Atelier moderne
:t bien équipé à 2 km. du centre d'Yverdon).
¦¦aire offres détaillées à J.-L. Berberat , mécani-
que de précision, Valeyres s. Montagny.

Entreprise de la place de Sion engagerait

comptable
ou employé de bureau , très au courant
des travaux de comptabilité, ainsi qu'une

sténo-dactylo
Places stables.

Adresser offres écrites à Case postale 286,
Sion.

Vente aux enchères
iLes hoirs de Paul Rausis de Maurice , à Orsières

et Full y, exposeront en vente par voie d'enchères
publiques qui auront lieu à Branson / Full y, le same-
di 12 novembre, à 15 h., au Caifé des Fdllaterres
(Lo u is Tornay), les immeubles suivants sis sur ter-
re de Fullly :

Fol. No Noms locaux Nature Surface

9 185 Raffor t  vigne vig. de 82 m2
vac. de 38 m2

9 293 « » vig. ide 40 im2
vac. de 17 m2

9 161 » » vig. de 137 m2
vag. ide 29 m2

a 316 » » vig. ide 170 m2
vag. .de 5 m2

9 317 Jacquettaz » de 65 m2
46 Branson mazot

85 254 Vinceau x marais <de 624 im2
9 292 Rafifort vi gne ide 38 m2

iLes prix et conlditions seront donnés à l'ouver-
ture des enchères.

Tous renseignement s peuvent être pris auprès de
l'Etuide de Me Georges Sautlhier , notaire , à Marti-
gny-Ville.

Pour les vendeurs :
Mes Alfred Vouilioz et Georges Sauthier ,
notair es à Martigny-Ville.

A vendre pour cause achat camion 5 tonnes

1 camion Borgward Diesel
3 tonnes — cabine avancée — pont de 5 m.
modèle 1960.
S'adresser à NEUWERTH & LATTION Gara
ge, ARDON. Tél. 4 13 46.

et la demande dont elles sont l'objet, Alfa
Romeo maintient dans son intégralité la gamme
actuelle des Giulietta 1300 et celle des 2000,
complétée par le nouveau coupé:
D'autre part, l'augmentation de "sa production
lui permet d'annoncer une baisse irnportante
des prix :

Giulietta
Giulietta
Giulietta
Giulietta
Giulietta
Giulietta
Giulietta
Giulietta
2000 Berlina 4 portes, 6 places
2000 Spider 2 portes, 2 places
2000 Coupé 2 portes, 2 + 2 places

Alfa Romeo répond ainsi au nombre sans cesse
plus considérable d'automobilistes désireux
d'acquérir une voiture de race, de classe et
d'insurpassable qualité.

Fr. 10,650.7
Fr. 11,450.-
Fr. 14,450.-
Fr. 15,900.-
Fr. 13,850:-
Fr. 15,250.-
Fr. 20,500.-
Fr. 21,500.-
Fr. 19,950.-
Fr. 21,900.-
Fr. 23,800.-

.__!̂ 3CT__WlŜ t̂t23t!fclS

Devant le succès qui les entoure

Berlina 4 portes, 4 places
T I 4 portes, 4 places
Sprint 2 portes, 2 + 2 places
Sprint Veloce 2 portes, 2 + 2 places
Spider 2 portes, 2 places
Spider Veloce 2 p«rtes, 2 places
Sprint Spéciale 2 portes, 2 places

Zagato 2 portes, 2 places
portes, 6 places

Sprint



Treuils et téléfériques
Treuils Z M. 2 avec frein pour emploi sur
téléfériques. '
Poids 75 lcg. sans câbles. Prix : Fr. 2250.-.

Téléfériques mobiles, montage et démon-
tage rapides cn quelques heures.

Demandez prospectus et démonstration
à l'agence pour le Valais

J.-J. Héritier - Sion
Les Potences - Tél. (027 ) 2 41 43

¦ I-

Karmann Ghia 1959
à vendre.
H. Chabloz, Avant-Poste 5, Lausanne
Tél. (021 ) 23 3192.

Tir d'inauguration
du Stand petit calibre - Ollon

Un tir aura lieu au stand de Tiollères les sa-
medi 12, de 14 à 16 heures 30, et dimanche 13
novembre, de 9 à 12 heures.

Le Comité.

Superbe occasion
Grande salle à manger, moderne-classique, en
parfait état, comprenant :
1 buffet anglais de 2 m. 20 sur 0 m. 60
1 table à rallonges de 1 m. 50 sur 1 m. 10

(plus 1.10 rallonge )
8 chaises rembourrées ( très beau tissu)

à enlever de suite directement de particulier,
Tél. ( 026) 6 18 14.

Important commerce de gros de la place de
Sion cherche

PROCHAINEMENT :
du 14 au 18 novembre
GRANDE SALLE DE

l'Hôtel de la Planta - Sion
Jean REICHENBACH-BAGNOUD
le magasin spécialisé
Imm. La Glacière, Gd-Pont , Sion

organisera
son exposition annuelle de : la plus belle

TAPIS D'ORIENT 2_3U
années

2 sténos-dactylos
habiles, intelligentes, possédant bien le français
et l'allemand.
Travail varié et intéressant.
Faire offres détaillées, avec prétentions de sa-
laire, sous chiffre P 60117 à Publicitas. Sion.

Nous cherchons

KH^HS^^S™ ~¦Jr 7"̂ — Tou j  ours < en

^•' -̂  d'entourages
de divan

à la Maison PRINCE

Rue de Conthey 15
SION - Tél. 228 85

jeune gérant ou gérante
avec certi ficat de fin d'apprentissage W ayamlt
plusieurs années d'expérience dans flia Sente,
Poste _tahle, avec exceMeintes p.erspectiiixes d'ave-
nir pour personne ayant une bonne formation pro-
fessionnelle, beaucoup "d'esprit d'initiative et sa-
chant faire vivre un magasin.

Faire offres détaillées, avec photo, sous chiffre
P 60116 à Publicitas, Sion.

Repasseuse
habile a la calandre et à la main, cherchée
pour saison d'hiver.
Entrée en service, éventuellement de suite ou
dès le 15 décembre jusqu'après Pâques.
Débutante acceptée ; bons gages.
Hôtel de l'Auberge, Verbier (Valais). Tél. No
( 026) 7 12 77.

Soins des pieds
Mlle G* MORAND de Martigny

Pédicure
Spéc. dipl . recevra à SAINT-MAURICE à

l'Hôtel Dent du Midi, tél. 3 62 09 :

Jeudi 17 novembre, dès 8 h. 30

2 ouvriers
de scierie

et 1 chauffeur connais-
sant le Diesel pour le
transport de bois.

S'adr. Scierie Meunier,
Martigny-Bourg .

On cherch e pour la sai
son d'hiver

une bonne
linqère

et une fille de vestiaire.
Faire offres : Hôtel

Central, Verbier.

On demand e pour la
saison d'hiver à Verbier
une

jeune fille
pour aider au commer
ce (blanchisserie).

Tél. (026) 7 14 80.
ou 7 13 82.

sommelière
de plus de 20 ans, con-
gés réguliers, bon gain,
et une fille de ménage
de plus dé 18 ans. Oc-
casion d'apprendre le
service du café. On en-
gage les deux filles à
l'année.
Rest.-Pension d'Ovron-
naz, Gilbert Mudry.
Tél. ( 027 ) 4 72 29.

ensatiormele la

j) lue Gillette Extra marque le progrès le plus
extraordinaire réalisé depuis 20 ans dans la
technique du rasage. En comparaison de tous
les autres procédés l'amélioration est si grande
qu'elle est à peine imaginable.
La nouvelle Blue Gillette Extra rase avec une
douceur et une propreté si incroyables qu'on
a l'impression de ne pas avoir de lame dans
son appareil. La peau reste absolument intacte
et en un seul passage les barbes les plus rebelles
sont supprimées, comme par enchantement.
Un seul essai est concluant.
Quel que soit le procédé que vous utilisiez
jusqu'à maintenant, que votre peau soit par-
ticulièrement sensible ou votre barbe très dure,
tout ceci ne joue aucun rôle: nous vous donnons
la garantie absolue qu'avec un appareil Gillette
muni de la nouvelle lame Blue Gillette Extra
vous vous raserez bien plus proprement et bien
plus agréablement que vous ne l'avez fait aupara-
vant.
Cette garantie, nous l'assumons entièrement.
Si, après votre premier essai avec une nouvelle
lame Blue Gillette Extra, vous avez encore
l'impression qu'un autre procédé vous con-
vient mieux, renvoyez-nous alors votre paquet
entamé. Nous vous rembourserons intégrale-
ment le prix d'achat.
Gillette offre maintenant une nouvelle lame
sur le marché. C'est un chef-d'œuvre de la
technique moderne. Il a ete possible d obtenir
un tranchant d'un genre tout nouveau , qui pro-

?

?
cure désormais à tous les hommes le rasage
vraiment parfait qui laisse la peau absolument
lisse et intacte après un seul passage.

Vous trouverez la nouvelle lame Blue Gillette
Extra chez la plupart des détaillants. Remar-
quez la vignette reproduite ci-dessous.

Le paquet de 10 lames coûte Fr. 2.40, celui de
5 lames Fr. 1.25. Et vous trouverez chez tous
les détaillants un appareil moderne Gillette
TRIO pour Fr. 5.50 seulement.

Nous vous enverrons bien volontiers un échan-
tillon de la nouvelle lame Blue Gillette Extra
pour votre premier essai. Mentionnez votre
adresse sur le coupon
ci-dessous et expédiez-
le (sous enveloppe
ouverte affranchie
à 5 cts ou collé sur une
carte postale) à
Gillette (Switzerland)
Limited,
Neuchâtel-Monruz

Veuillez me faire parvenir un échantillon
de la nouvelle lame Blue Gillette Extra

Nom .
Rue No 
Localité 



Les souverains monégasques
dans le pays de Neuchâtel

NEUCHATEL - C'est dans une ville
pavoisé- et au milieu d'une foule en-
thousiaste que le coup le princ ier de Mo-
naco a fai t , mercred i en fin de mat inée ,

son entrée dans Neuchâtel. Les sept voi-
tures officielles tran sportant le prince
Rainier et la princesse Grâce - accom-
pagnés de M. et Mme Pet itp ierre , presi-

¦Mit de la -Confédération - e.t leur suite ,
venant de Berne , via Gummenen ,

Chiètres et Anat , sont arrivées à Serriè-
rcs à 10 h 20.

Après avoir visité la fabri que de cho-

cobt Sirhârd ' où une splendide boîte
f u \ rim'tse àV'a princesse Grâce le cou-
pi- nrin ier arriva au château de Neu-

châtel dont les abords étaien t envahis
p lr h foule . A 11 h 30, reçus a la porte

de l'é-ific* oar le Conseil d'Etat m cor-
par» le,-, illustres visiteurs, furent intro-
duis d-.ns l'a Salle des Chevaliers ou le
pr.Vdenl du gouvernement , M. Edmond
Guin mi , nitouré du chancelier d'Etat et
d'un '-u 'siier en grande tenue, prononça
une -illccurion de bienvenue et f i t  un
brr-f hi storique du château. Le prince Rai -
ner y r épondit en termes aimables et
cho:s:s rappelant qu 'un de ses ancêtres ,
J< _n d 'e Montignan , était apparenté a la
fami l le  d'Orléans de Longuev ille , qui
pn'n '-la autrefois aux destinées de Neu-
châtel. Le Conseil d'Etat a remis ensuite
au prince Rainier une pendule neuchâte-

Aprèo une brève visite du château , le
corti.g e princier se rendit à Boudry où
un d' jeuner fut servi à 12 h 30 au châ-
teau Peu après 14 h 45, le prince et la
pr.Vi'Cesse prirent congé du gouvernement

La deuxième journée de la visite officielle du couple princier de Monaco en Suisse

A Berne, devant le Palais fédéral , un imposant détachement militaire, fusil d'assaut au pied, rend les honneurs
Accompagné du président de la Confédération et du commandant de l'unité, suivi du colonel Ardant, gouver
neur du Palais de Monaco, et du divisionnaire Burckh ardt , le prince Rainier passe en revue ces troupes.

Soirée princiere au Bellevue-Palace

La grande journée bernoise du couple princier monégasque se ter-
mina par un dîner très élégant , comme on peut le constater par
cette photo. Tandis que M. lc président Petitpierre conduit à table
la ravissante princesse Grâce-Patricia, le prince Rainier III de
Monaco, lui a, à son bras, Mme Petitpierre (Clichés « Nouvelliste ».)

¦ ¦ ¦

neucihâtellois pour se rendre au Loole par
La Tourne.

...et au Locle
Venant  du château de Boudry, par la

route de La Tourne et Les Ponts-'de-
Martel , où un véritable arc de triomphe
de drapeaux avait été dressé au milieu
du village , le prince et la princesse de
Monaco , accompagnés de M. Max Petit-
p ierre et de Madame Petitpierre et d'une

Lc couple princier, accompagné
par M. Max Petitpierre, devant
le Palais fédéral. Derrière eux on
reconnaît Son Exc. M. Henri
Soum, ministre de Monaco à

Berne et le divisionnaire
Burckhardt

nombreuse suite , sont arrivés à 15 heures
au Locle. De nombreuses maisons étaient
pavoisées et une foule évaluée à 2000
personnes f i t  au eoupfle princier une cha-
leureuse ovation à son arrivée devant la
fabrique d'horlogerie Tissot. Nos hôtes
visitèrent la fabrique vivement intéressés
par les diverses phases de la fabrication
de la montre , de l'ébaudhe jusqu'au ré-
glage final. A l'issue de cette visite, le
directeur leur remit une fort bell e mon-
tre-bracelet en Or .pour la petite princes-
se Caroline ainsi qu 'une grande boîte à
musique pour le petit  prince Albert ,
marq uis dee Baux.

Au moment où ils ont qu i t t é  la fabri-
que , la neige commençait à tomber dans
les montagnes neuchâteloises.

Sierre-Sion
8-0
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Le troisième but de Sierre par Zufferey sur passe de Bregy

Au „ procès des barricades "

Le colonel Jean Gardes
devant les juges

PARIS. — Jean
Gardes, colonel
d'activé , responsa-
ble du 5e bureau
(action psycholo-
gique) lors des
« barricades d'Al-
ger » que le tribu-
nal permanent
des forces armées

interrogeait
hier , est un offi-
cier aux bri l lants
états de serv ice.
Il compte neuf
citat ions et de
mult iples  décora-
tions.

De taille mo-
yenne, le visage
aux traits régu-
liers, cheveux cou-
pés courts, de pe-
tits yeux noirs
très vifs , Jean
Gardes se présen-
te devant le tribu-
nal en uniforme
d'apnarat de son
arme : les tirail-
leurs marocains.
Il s'exprime avec
fne i l i l é  ct préci-
sion

Entré  en 1935 à
l'Ecole mil i taire
de Saint-Cyr, il en
sort deux ans
plus tard comme
sous-lieutenant, se
conduit héroïque-
ment durant la
guerre de 1940, est
fai t  prisonnier,
s'évade , rejoint
l'Afrique du Nord
les troupes alliées

a
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1 Alnquc clu Nord et participe avec
les troupes alliées à la campagne
d'Ital ie , la prise de Rome, le débar-
quement en Provence , la campagne
d'Alsace. Bientôt il part pour l'Indo-
chine.

En décembre 1950 il est à Alger
chef du 5e bureau. Il s'explique alors
sur ses activités. « Les trois grandes
lignes générales de ee service, dit-i l ,
étaient : l'orientation , les directives
ct l'organisation. »

« En résumé la ligne générale, ex-
plique le colonel Gardes, était d'éta-
blir des contacts avec les « grands
groupes » non seulement les commu-
nautés européenne et musulmane,
mais aussi avec les organisations
d'anciens combattants, etc. »

Le colonel Gardes affirme ensuite
qu 'il a mis à exécution ces directives.
« Mais , dit-il , je me suis rendu comp-
te alors d'un « ret rait » de la part de
la population européenne. Celle-ci
nous échappait plus les semaines et
les mois passaient ».

Après avoir évoqué les différentes
directives qu 'il reçut après le dis-
cours du 16 septembre 1959 du chef
de l'Etat  qui eut en Afrique du Nord
un profond retentissement," le colonel
Gardes en vient à s'expliquer sur l'or-
ganisation de l' action psychologique :

« Je proposais dc former un vaste
rassemblement populaire , surtout
pour la population musulmane qui
risquait de se désengager, dit-il .

Succès universitaire
Nous apprenons avec 'plaisir que Mon-

sieur Jean-Marie ZURCHER, Médecin-
iDentiste, de Martigny-Ville, vient de
terminer avec sitacès ses examens de
do:ctorat en médecine-dentaire à l'Uni-
versité de Genève.

Nous lui adressons nos vives félicita-
tions.

L'accusation en a fait  un organis-
me subversif , ce qui est inexact . J'ai
pour cela reçu , sans restriction , l'ac-
cord de M. Delouvrier et du général
Challe. J'avais réuni un conseil fédé-
ral des unités territoriales (à majo-
rité européenne) ».

Le colonel rappelle alors la tension
qui régnait à Alger à la veille du 24
janvier et qu 'il a t t r ibue :

1. Au nombre considérable de ru-
meurs qui ont circulé à partir du
mois de décembre sur une négocia-
tion . « Je suis convaincu, dit-il , que
certaines rumeurs ont été' sciemment
infusées à Alger pour faire monter
cette tension ».

2. A la reprise des attentats  FLN
à Al ger et en Mi t id ja .
tat , trois députés d'Alger. « Cette

3. A la conversat :on qu 'eurent ou
début de janvier , a' ^c le chef de l'E-
conversation telle qu 'elle fut rappar-
iée , dit-il , constitua une bombe aussi
considérable que le mot autodétermi-
nation ».

4. Les circonstances clu départ t'a
général Massu « qui dominait  p^ -
chologiquement Alger ». « Quand nou ;
avons connu l ' interview que lc géné-
ral avait donnée à un journal alle-
mand , il n 'y a pas un homme qui
n 'ait dit : nous allons vers des jours
graves ».

Le colonel Gardes a parlé pendant
quatre heures.

La police cantoale
communique

La personne qui, dans la nuit du sa-
med i au dimanche 30 octobre , a perdu
en ville de Sion un poite-imonnaie con-
tenant une forte somme, est (invitée à
prendre con tact avec ila police cantona-
le au tél . : 2 15 08, à toutes fins utiles.

(Voir notre article en page 11.)



a l  _ __ „ f JXfrc^ Dimanche 13 à 17 h : Séance Spéciale

PSÉsi:oncèrlŝ a p ZJ?l?Z £_ _; IT
§-*v5 rnnïâf^n^OC A<X "U" Pour la dernière fois à Martigny, le
£!L_JUUUIeIlilIlf»ai_-^É_- _tei=S cheff-d'œuvre de Carol Reed :

L'événement de la saison... " TROISIèME HOMME,
_ avec Orson Welles, A'itaa Valu et Jo-

CJU COrSO 6Pph Cotten.
Jusqu 'à dimanche

(Dimanche : 14 h. 30, 17 h.
Sous le patron age du '-Glub
tion Marti gny, le Corso
grand film de montagne :

•LES ETOILES 'DE *
réalisé en Couleurs par Marcel Ichac
avec le guilde dhaimoniarld Lionei! Terray
et l'al pin iste genevois Michel Vauidher.
Partout , un public enthousiaste a accla-
mé cette œuvre d'une rare valleur qui
nous montre la montagne dans toute sa
beauté et sa cruauté. ..

Sme______l_

shampooing

Prêts
de 500.— à 2.000.—
sont accordés à
ouvriers, em-
ployés et fonction-
naires solvables à
salaire fixe. Possi-
bilités de rem-
boursements mul-
tiples.
Service de Prêts
S. A. Lucinge 16,
Lausanne (Rumi-
ne). Tel (021 )
22 52 77.

p Vous aurez tous le
§j cœur en liesse ,
g car chaque ELNA
H tient ses promesses! g
i8 Représentant E
M officiel : ¦

M. Witschard
Martigny

tél. (026) 6 16 71.

Betteraves
1/2 suc. à vendre a Frs.
40 la tonne pris es sur
place.

Alfred PLANCHAMP,
Voury.

Simenon

le uoyaoeur de la loussainl
sinnenon
Simenon
sinnenon 6

J'étais une amie de votre oncle. Saviez-vous qu'il est mort ? J ai
c . . . . . . « ,i , . ,i „/ ,, „,,,.,:f un peu connu votre père, dans le temps... En vous voyant... CetteSon père et sa mère étaient  morts , la-lbas, et il n y  aurait  v v • r '

__- cl ¦ . _• c „.„ », , • ¦  J„„ . _ „ i„; ressemblance... Comment se fait-il que vous soyez a La Roch elle ?pas une tleur sur leur tombe, bon oncle Mauvoisin , dont on lui ^ »
„„,.. , . ,, ,, - , .,,.. _,„_, VH,I ;- O — Mon père et ma mère sont morte, répondit-il comme onavait toujours parle comme d un ours puissant , était  mort . Vitaline r •¦ >- , r
Basse, la bossue, était morte . Et cette Léontine Poupier , dont on recite une lecon '
voyait le portrait de vieille fille sur un médaillon de porcelaine , au Un Panfum l'enveloppait, qui émanait du manteau de vison.

milieu d'une couronne , n'était-ce pas la servante qui avait élevé sa ~ VoUs êtes descendu chez des parents ?... Chez votre tante

mere ? Eloi , sans doute ?
" 

11 tressaillit, s'immobilis a derrière un cyprès, car il venait , à dix ~ Pa* enc'°re- J«~ l'-i Passé la nu» dan6 un P*"1 hôtel-
mètres de lui , de reconnaître sa tante Eloi aooompagnée de deux - VoUG lle P-rtez P- de chapeau par ce froïd ?

jeu nes ifilles qui devaient être ses cousines. Une des deux , l'aînée, " n'™* Pa* avouer q"'11 >'avaii  dan6  ̂P"*"6 et U se baIan,?a

louchait. L'autre , une petite boulotte, avait  l'air de chercher quel- d'une J amlbe 6Ur ''autre .
qu 'un des yeux , peut-être son amoureux ? - Ne m'en veuillez Pas si ) e V0"6 importune... Peut-être accep-

On sentait que les trois femmes étaient des personnages impor- texiez-vous de venir prendre une tara de thé Chez moi ?... Tenez !

tants . Un jaidinicr , qui les avai t  accompagnées , rangeait des pots de Voici justement un taxi... Dans deux minutes...

fleurs devant une tombe. Gérardine Eloi , sans se baisser , donnait 'Des femmes comme celle-là , il lui était arrivé d'en apercevoir
dee indications , comme (dans son magasin. Puis , quand tout fut  dans les loges de théâtre, mais il ne les avait jamais approchées. Si
paré, elle esquiesa le signe de la croix et s'éloigna , toujours suivie elle avaiit v ra iment  connu son père , elle ne devait pas avoir loin de
de ses deux filles qui marchaient  un peu en arrière , e't le long du la quaranta ine .  Mais c'était encore une jeune femme , d'un éclat sub-
chemin les gens se retournaien t  pour Les saluer. til , comme assourdi, tand is que la mère de Gilles, qui avait à peu

Pourquoi Gilles les suiviait-il ? Il ne voulai t  pas leur parler. Il près le même âge, avait déjà renoncé à toute coquetterie.

13.
et 20 h. 30)
Alpin» , Sec-
présente lc

Une œuvre émouvante...
à l'ETOILE

Jusqu'à dimanche 13.
(Dimanche : 14 h. 30 et 20 h. 30)

Imméidiateiment après Lausanne et avant
Genève, voici un fillm captivant qui
saura vous émouvoir et ne vous laisse-
ra pas indifférents : LES CONSPIRA-
TRICES avec L„i Palmer.
C'est la lutte désespérée d'une poignée
de .nonnes pour sauver des enifants juifs
de la persécution nazie.

Dimanche i!3 à _7 h., lundi 14
et mardi 15.

Un «Western» percutant... Un fi lm qui
emba.M e ! |LE BOURREAU,

avec Robert Tay lor et Tina Louise.
Ce dram e écrit avelc le sang vous fasci-
nera dès la première seconde...

Cinéma d'Ardon
Le Clochard

Il falllait que «Le Qlochand» fut  vrai-
ment une œuvre d'une valeur excep-
tionnelle pour qu 'on lui décernât , en
tant que fiilm comi que et d'origine fran-
çaise, le Grand Prix du Festival de Ber-
lin.
C'est en effet le plus grand sutcès de

^ggggîlIgSgiMIJSj™-——^ 
On demande done bon-

F 
sa*s^̂ ÉPn jeune fille

¦ pour petits travaux de
Divan Souplesse dé- ménage et aider au res-
mon table 80 x 190, ga
rant i 5 ans, matelas lai
ne, 15 kg.

98.50
E. Martin - Sion

Tél. 2 16 84.
Rue Porte-Neuve

demoise Ile
de réception

chez un dentiste. Entre
Monthey _et Marti gny.
S'adr. Tél. (025) 3 42 03.

taureau
race d'Hérens. Marque
métall i que, 82 poin ts.

Pour tous renseigne-
ments s'adresser à M.
Morand Joseph, cordon-
nier, Evolène.

Fromager
capable, dherche place
pour la saison d'hiver.
Lilbre de suite.

Faire offres sous chif-
fre P 21223 S, à Publi-
citas, Sion.

taurant .  Bon gain, vie
de famiBle et congés ré-
guliers.

O f f r e s  Hôtel Croix
Blanche, Noiraigue/NE.

Tél. (038) 9 41 06.

avait encore assez d'argent pour passer une nuit , peut-être deux ,
chez Jaja.

Comme il franchissait la grille du cimetière, quelqu 'un le re-
garda avec tarit d'insistance qu 'il roug it , surtout qu 'il s'agissait
d'une très belle femme, enveloppée dans un manteau de fourrure.

II allait passer. Elle parla et les genoux de Gilles en tremblè-
rent.

Sommelière
éventuellement dabu'tan
te est demandée de sui
te ou

Jeune fille
de 16 à 20 ans p o u r
aider au ménage.

S'adr. Café de la Tour,
St-Triphon. Tél. 3 32 14.

Jeep .953
Moteur neuif , mécanique
parfait état , 9 pneus
dont 6 neufs, avec 1
pont arrière de rechan-
ge, à vendre cause dou-
ble emploi. Fre. 3500 —

S'adr. L. BARMAN,
Martigny-Bourg.

Do quelle façon un .îlçoo+Tfuc
celte complèv^Jê e'enlvfer ,
voue i:^ ! .(u.—liniii. prosp. arat
Eo*«t—discret. Tél. 072 / S 22 W
Saton.i L.ihof.iloirt., Sul gen/TG

— Pardon, monsieur... Excusez-moi si je me trompe... Mais
n'êtesiwous pas un Mauvoisin, sans doute un fils de Gérard ?...

Il fit oui de la tête !
— Mon Dieu ! Voilà déjà quelques instants que je vous observe.

rire de la saison, un régal de bonne
humeur à la saveur de langage typique-
ment gauloise.

Sa grande renommée lui fut  acquise
surtout  par son interprétation ou trône
«JEAN GABIN» faiifelu pittoresque en-
touré de Ja troupe de spécialistes du ri-
re: DarryCowl, Berna rid Bl 1er, Noël Ro-
quevert , Dora DoLl, Paul Frankeur et Ju-
llien Carette.

C'est une ijoyeuse détente qui vient
bien à son heure et dont chacun voudra
profiter . Admis dès 16 ans.

Samedi-Dimanche : 20 h. 30. — Toutes
faveurs suspendues le dimanldhe soir.

g,. . ... ¦ | _ ll lere eP°9ue d'un des plus grands films
LinemO MlCnei - hUliy  français de tous les 'temps... d'une œuvre

Jusqu'à dimanche 13. .immense présentée en CinémaScope et
Un film choc ! Une nouvelle grande avec Jean Gabin, Bourvil , et une pléiade
production française... Un film émou- de grands artistes français . Ce film ,
vant , honnête, p!lein de bonnes inten- est la meilleure version cinématograiphi-
tions : SECRET PROFESSIONNEL, que du chef-d'œuvre de Victor Hugo.
avec Raymond Pellegrin et Dawn Ad- En Coul'.eurs : LES MISERABLES.
daims. C'est une œuvre de qualité, dont _ . , ,  _
il faut  signaler une rtrès balle séquence COdlO -OllStClIltlIl G
de césarienne. (Dès 18 ans révolus). n RicUI CS

Dimanche 13 ià 14 h. <30. _ ,,. , _ . <_ • ,- _ , „ .
Le captivan t film d'espionnage avec .S.ame'd,' e' nt ^u3 20 ,h ' f 

le

Louis Jouvet et Pierre Fresnay* 
^

m.a ' Ab
,
eille d

t
e ,R^

de
= Pre6e,nte  un

SALONIQUE NID (D'ESPIONS. f.lkl a 
.?,r,ared e

^^ VJJ r™* ™
" émerveilles : FOLIES - BERGERE , avec

Pinôn- n Pov Cnvnn Eddie Constantine, plus dynamique que
wl neHHI IfeX - dOXOn jamais, Zizl Jeanmaire que l'on sur-

Jeudi 10. nomme la nouvelle Mistinguett , Nadia
Une brillante réédition d'un des plus Gray at les plus belles fil les du Paris
captivants films d'espionnage : nocturne . Ce serait une folie de ne pas

SALONIQUE NID D'ESPIONS, voir...
avec Louis Jouvet , Pierre Fresnay, Pier- FOLIES - BERGERE, un spectacle fas-
re Blanlchar, Viviane Romance, etc. etc. tueux à la gloire du plus célèbre music-

Du vendredi 11 au dimanche 13. hall du monde. Admis dès 18 ans révolus

On achèterait 
COSSlS

garçons No 31 ou 32
Bon état.

Tél. (026) 6 82 30.

A vendre

tracteur Grunder 10 CV Diesel avec releva-
ge hydraulique st charrue portée.
tracteur Holder A '12 Diesel 12 CV., 4 roues
motrices avec relevage 'hydraulique.
tracteur Hurlimann -2 cylindres Diesel,
monoaxe Bûcher avec vitesses ^rampantes et
charrue portée.
sarcleuse Simar 3 CV., à l'état de neuf avec
2 fraises, Fr. 690.—.

A vanldr,e
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Ç-immàliàro A venldre P°ur cause
Dimanche 13 novembre 1960 «UIIIWBIHOTB achat d'un grand

_ . _ »» m i pour Café •< Restaurant, camionPensionnat des Dames Blanches entièrement rénové, sa- „
S laire garan ti . 1 COmiOnnette

Grand LOTO-Kermesse Replet ou début£mte SIMCA
. _ . ., . , -. - ,  , c. Tél. : (024) 7 23 26, Type Aronde 1300 «In-

des Fraternités du Tiers-Ordre de Sion (Qrbe) - tendente». Avec cabine,
de 14 à 23 h. sans interruption p0nt , porte-bâche et bâ-
Magnifiques et nombreux lots Phnlo t  ohe- Jus^u'ici usé lrès

. . .  , . . ,  W I I U I C l  soigneusement.
et pour les enfants : attractions variées Prix avantag.eux . Voitu-

films maZOt re en très bon état .
Venez très nombreux les malades vous démontable demandé. „,, chiffre

en seront reconnaissants Offres avec prix sous D 15573 Y à Publicitas,
chiffre PE 19053 L à Pu- Berne ou téléphone (031)

_^_____________________________ blicitas. Lausanne. 8 04 62.

VERBIER au Lac des Vaux

l'enneigement est excellent
LE TELESIEGE FONCTIONNE LE DIMANCHE

Belles occasions

patins

W

Coupe-choux
Coupe-racines
Coupe-raves
Pompes à purin
Clôtures électriques
pour bétail
Seilles à choucroute

Delaloye & Joliat - Sion

poussines
Leghorn lourdes, en pon-
te, et prêtes à pondre de
15 frs. et 16 de.
Chez Aloïs COTTURE,

Parc Avicole, Fully.

Cherche

Jeune fille
de 18 a 20 ans comme
eorrtmdlière. Débutante
et étrangère acceptée.
Vie de famillLe.

P. NAOUX, Buffet  de
la gare, Montreux-Cla-
rent. Tél. 6 31 46.

qenisse
Portantes pour novem- P"™1 •""" au ménage.

Pour tous renseignements.: Dre -
S'adr Joseph Contaz Adresse : Restaurant

^^^iY^^^Tî H"
68 

aSrlcoles Barman
*
, Vérossaz. du Téléférique, Crans s

CHARRAT - Tél. (026) 6 33 33 - Tfl; 6_ _

Variétés d'Anglleterre à
gros grains et d'un ren-
dement maximum : Man-
dip Coss, Baldwin , Wel-
lington XXX , livrables
dès ce jour.

Pépinières contrôlées
Raymond Girod, Outre-
Vièze, Monthey. Tél.
(025) 4 26 16.

S_dr. à NEUWERTH &
LATTION, garage, Ar
don. Tél. 4 il3 46.

Peugeot 403
modèle 1957 — 55.00C
km. —
marche
teintes.

Nous cherchons pour la
saison d'hivervache et

jeune fille

— Ainsi, vous êtes arrivé seul à La Rochelle...
Le taxi s'emplissait déjà de son partfum et, dans un geste de

condoléance, elle avait posé sa main f inement gantée sur le bras du
jeune homme.

— Personne pour vous attendre à la gare 1... Personne pour vous
recevoir !... Si je n'étais pas une femme seule, je me ferais une j oie
de vous oîftf-ir l'hospitall ité... Il est vrai que , dès que votre tante
saur.a que vous êtes ici... Il me semble que je l'ai aperçue tout a
l'iheure au cimetière... Une grande personne sèche, au visage autori-
taire...

— Je sais...
— Vous la connaissez ? questionma-t-elle vivement .
Et il dut avouer :
— Je l'ai aperçue dans son magasin...

X X X X X

— Mais si ! Mais si ! Vous allez prendre une tasse de thé et

manger quelques gâteaux... Mettez-vous à votre aise... Pensez que

j'ai connu votre père alors qu 'il avai t  votre âge... 11 a beaucoup

voyagé, n 'est-ce pas ?
Elle avait retiré son manteau sous lequel elle portait  une robe

de soie très serrée, qui moulai t  des formes assez abondantes .
— Jeanne ! Vous servirez le thé dans le petit salon...
11 faisai t  doux et tiède, dans cet appartement parfumé, plein

de soies et de velours , de bibelots , de choses frag iles . Le téléphone

lui-même cachait ses li gnes trop utilitaires sous la crinoline d'une'

marquis au fia visage de porcelaine. La sonnerie résonna . t
— Allô.. . M'ais oui , mon ami... Oui... Oui. . .
.Elle souriait, heureuse, en répondant , et son regard détaillait

Gilles Mauvoisin.
Mais oui... Si vous voulez.. . A tout de suite...
Et elle appela à nouveau la femme de chambre.

(à suivre)

Une fermeture-éclair suisse

30 gouttes dans un peu d'eau

Aftalfa . _fi ! » , __KL_*C

*k̂ /__w

C0L0R - METAL
c est mieux et c est plus sur

parfait état de
— carrosserie 2

CAMOMINT
extrait dc menthe

et camomille

Contre tous les trou-
bles possibles d'une
mauvaise digestion!
Le Camomint vous
soulage et raflraîchit
instantanément.

Le flacon Fr. 2.50 et Fr. 4.-
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Chasse
dans les vignes

En complément de l'art. 15 tle l'ar
rcté clu 17 août 1960 sur l'exercice ch
la chasse en i960, le Département de
Justice et Police informe les chas
seurs porteurs du permis de chasse
générale que la chasse dans les vi
gnes sera ouverte les 12, 14 et 15 no
vembre 1960. Il reste toutefois bien
entendu que l'accès des vignes non
vendangées demeure interdit airs
chasseurs.

En outre, nous rappelons que la
| 'sse au gibier à plume, à Pexcep-
tii des oiseaux nuisibles, est inter
dite dans le District de Sion , clans la
zone suivante : Est : la Sionne ;
Sud : la route cantonale ; Nord : la
route de Savièse jusqu 'à Montorge
et de là le chemin descendant sur
Chàtroz jusq u 'à la Morge. (ci . arrê-
té.)

Le Département chargé
de la chasse.

Apres un grave
empoisonnement

du Rhône
Tout disciple de St-Pierre a encore

en mémoire le regrettable empoison-
nement du Rhône de 1958 au cours
duquel de nombreuses truites péri-
rent dans le Rhône Moyen.
- Grâce aux efforts conjugés de la
Fédération des pêcheurs et des Ser-
vices compétents de l'Etat , grâce aus-
si à la compréhension de la Lonza
S. A. le dommage a été réparé.

Les chevaliers de la gaule se ré-
jouiront d'autant plus que le Dépar-
tement chargé de la pêche a comblé
les vides en Immergeant tou t récem-

DANS LE DISTRICT DE SUW£

Sierre - Si on 8-0
(3-0, 4.0, 1-0)

C'est devant un milllier de spectateurs
que s'est déroulée cette partie comptant
pour la Coupe valaisanne. Les équipes
ee pKscmtcrent à peu de ohose près au
complet, _VP ;> chacune son Canadien ,
anx . ordres -de \MM. Exbeirwy et ¦ Giroud.

Durant la. première période de j eu,, les
équipes s'bibservent mais -vous, notons
déjà une légère supériorité sierroise où
le jeu dréquipe pâmait meilleur que celui
de eon adversaire. Birehler qui fait sa
rentrée (rek-ee, prtfdent ?) sera plus sou-
vent' aderte que' bon vis«à-vis. Le premier

chnia.s yn@ so|rée réussie
Dimanche soir, 6 novembre, la popu-

lation de Chalais se ma_oaii t dans la sal-
• le de gymnastique. En -effet la Jeunesse

^conservatrice-chrétienne soicial e y orga-
nisait une soirée-<variété,3 qui allait se
révéler du meilleu r goût.

Il incombai t au président du parti CCS
de Chalais, M. Edmond Rudaz d'ouvri r
les joutes oratoires de la manifestations.
Après les mots de bienvenue à chacun
M. Rudaz présenta au nombreux public
présent le nouveau comité de la JCCS
de Chalais. L'on put ainsi apprendre que ,
.soœ la férule de M. Arthur Devanthéry
président; M. Joieeh/n Perruchoud vice-
président; M. Maurice Devanthéry se-
crétaire; M. Ernest Perruchoud caissier
et M. Guy Ferruidhoud membre adjo in t ,
les JCCS de Ghalais possédaient, à la
tête de Jeu r mouvement , une équipe aus-
si sympathi que qu 'active et dynamique.
Cette constatation fut sanctionnée , com-
me il se doi t par un tonnerre d'applau-
dissements Ce qui prouva d' emblée que
la conlfianlce était acq u ise ' par le nou-
veau comité.

Monsieur Arthu r Devanthéry monta
ensuite sur la tribune et, dès sc6 pre-
mières paroles , le public et les JCCS se
rendirent compte de l'excellence de leur
choix. Brisant une lance en faveur des
jeun es, le président du nouveau comité
des JCCS exhalta l'idéal des JCCS ré-
clamant des moins jeunes leur collabora-
tion aux activités de ceux qui sont en
train de bâtir et d'ériger la cité politi que
de demain.

'Puis troquant sa fonction présidentiel-
le au profit de la scène, M. Devanthéry
donna la réplique à Mlle Renée Chevey
dans un sketch int i tulé « Sous les Tro-
piques >> pièce habilement consacrée aux

ment dans la région sinistrée 1,250
kg. de truites mesurant plus de 22
cm.

Avec le repeuplement toujours plus
massif en truitelles. effectué soit par
la FCVPA, soit par l'Etat , on peut
bien augurer de l'avenir de la ,pêche
valaisanne. Un souhait toutefois :
Que ces poissons trouvent bientôt
une eau pure et qu 'ils soient à l'abri
de toute pollution.;Le -Service cantonal de la pèche.

H A t! T - V A t A I S

Gruchen
Violent accrochage

Hier soir , une voiture circulant en
direction de Saint-Nicolas et pilotée
par M. Chezzi , boucher à Viège, s'ap-
prêtait à dépasser un tracteur con-
duit par M . Will iner , quand celui-ci
brusquement, tourn a à gauche. La
collision ne put être évitée et le con-
ducteur du tracteur fut  légèrement
blessé. Les deux véhicules ont subi dc
gros dégâts matériels.

Saint-Nicolas
Une voiture heurte

un mur
Hier soir , vers 18 h. ls , une voitu-

re vaudoise conduite par M. Lucien
Bricafiori circulait au-dessus du ci-
metière de Saint-Nicolas en direction
de Stalden. En sens inverse venait
un camion piloté par M. Joseph Gru-
ber de Saint-Nicolas. Ge dernier s'ar-
rêta , afin de laisser passer la voiture
qui accrocha malencontreusement le
mur qui borde la chaussée. Les dé-
gâts matériels sont assez importants.

but de la partie sera -marque par Roten
qui , sur contre^attaïque , alors que Eggs
venadt de manquer la réalisation de son
c'j forb bat facilement le "gardien sédu-
nois qui .manqu e de mobilité -et.certaine-
ment d'entraînement. 'A la 7è_>e minute
Dcnny de doin . surprend à nonvaau de
.-gaddian .visiteur . La supériorité devient
plus marq uante, alors que .Girard ae
trouve en pceoession du puck, -à la --hau-
teur de la ligne de défense, Zuifferey,
un élément qui promet, lui subtilise ' l e
pàllet et s'en va seul manquer le dernier

mésaventures d'un couple en proie Wu
désordre que provoque inévitablement le
renvoi de la servante, ce qui se tradui-
GiLpar une montée en flèche de la tem-
pérature ambiante. Un grand bravo -aux
deux acteur6 talentueux.

iLe rideau baissé, ce fut  aux concur-
rents de la coupe des variétés d'occu-
per le plateau et de divertir le public.
Dans l'ordre nous avons eu le plaisir
d'applaudir : iM. Ghariy . Ghiisten qui
chanta avec conviction «il'lile au soleil »
et « Les Gitans ». Puis M. Louis Ferru-
ohoud nous charma par l'iin'terprétation
de « Papa aime Maman » ains i que qu el-
ques histoires plaisantes. Ill fut  suivi par
M. Rémy Cotter qui exécuta avec 'brio
et virtuose un peti t  récital de musique
à bouche après quoi M. Zufferey Geor-
ges, avec sa jovialité habituelle , inter-
préta « Ma Doudou ».

Pour clôturer la liste des concurrents
et concurrentes nou s avons eu le plaisir
d'entendre Mlle Lilianne Antii le don t le
talent p lein de promesses charma le pu-
blic et lui permit d'apprécier des chan-
sons p leines de poésie et de réalisme.

Parmi les hôtes d'honneur , MM . Ar-
thur  Tercier et Roger Poscio honorè-
rent de leurs productions parfaites cette
soirée et le public ne ménagea pas ses
applaudissements.

L'orchestre « Armando » rehaussa cet-
te soirée par son meilleur répertoire.

C'est ainsi que se termina cette pro-
metteuse soirée qui laissa aux partici-
pants enthousiastes un souvenir agréable
doublé de la conviction que les JCiCS de
Chalais ont su, d'une manière heureuse ,
allier le loisir au labeur fécond et po-
sitif.

P. de Chastonay

but du premier ' tiers.
'Rossier, blessé douloureusement au

nez , qui t te  son équi pe et le jeune Gia-
nadlJa prend ,5a place. Le jeu devient un
peu monotone, les phases de jeu sont
toujours plhis rares j usqu _ trois minutes
de la fin où Sierre .parviendra en une
seule minute  à mairquer trois buts , il est
vrai avec la complicité d'une défense peu
à son affaire . Lcs auteuis  des buts fu-
rent Taé!c>r, Dcnny et Bregy. Une minute
avant la ô'.rène , Tonoosi augmentera la
maflqci e qui  prendra des proportion s alar-
mante -.. Quelques expulsions marquent
cette f in de tiers .

lLe troisièim e tiers ne fu plus qu'une
simp le formalité à remp lir et les Sier-
rois , possédant un avantage très net à
la marque, n 'insisteront pas trop alors
que 1rs Sédunois , par leur meilleur hom-
me, Bernard Debnns , s'efforceront d'a-
mcViorer le score mais ce sera peine per-
due, au contraire , Zurbri ggen, l'arrière
de Sierre, signera le dernier but de cette
rencontre qui nous prouva que les deux
formations r.ont (loin d'aine form e digne
de leur catégorie de jeu. Reconnaissons
cependant que les locaux affichent une
meilleure préparation et que leur jeu d'é-
qui pe ,se trouve de même supérieur à ce-
lui des visiteurs qui , à notr e avis, ont
débuté trep tard cette saison. Espérons
que l' entraînement sera imposé d'une
manièr e sévère pour que les deux équi-
pes soient de taill e à justifier tant de
sympathie de la part du publîc aussi
bien sierrois que sédunois. Les meilleurs
élémen ts de ce match furent pour Sier-
re Zuiîlferey, Bonvin , Zurbriggen et le
gardien Nicolet alors que Sion ne. comp-
tait que Debons comme travailleur in-
fatigable et oherchant à sauver l'honneur
de son équipe. " y—t—

Acte de probité
Mardi soir , M. R. Ostertag, de Sier-

re , se rendant dans une cabine télé-
phonique de ila place Bauilieu , trouva
un parte-monnaie. L'ayant ouvert , iil
constata qu ' i l  'contenait une somme
assez importante d'argen t eit il' apporta
immédiatement à la poilii.ee.

L'auteur de ce bel acte de probité
mérite d'être félicité. La propriéta i re
du porte-monnaie, Mme G. Rey, put
rentrer ainsi en possession de son
bien.

Granges
Terrible accrochage
Au lieudit La Mlllière , une voiture

por tan t  plaques de police VS 7190, pro-
priété de M. Emile Clavien, a été prise
en sandwich entre un tracteur qui cir-
culait ,3an,3 feu et qu 'elile tentait d'éviter
et une aut re  voiture , conduite par M.
Roger Solioz , de Grône , qui venait en
sens inverse. Lcs passagers de la voiture
7190 ont été éjecté s sur la route sous
Pdffe.t du choc mais auteun, heureuse-
ment , ne fu t  blessé. Les jroj e .véh icules
ont subi dos dégâts matériels assez im-
portants .

SION

Parti conservateur
de la ville de Sion

L assemblée des délégués se tien-
dra lundi 14 novembre, à 20 heures
15 à la grande salle de l'Hôtel de la
Paix.

Ordre du jour : Elections commu-
nales.

Emouvantes obsèques
Hier eurent lieu à Sion les obsèques

de M. René-Pierre Favre, si soudaine-
ment  décédé. Celles-ci furent grandioses
car M. Favre étai t  connu et aimé de tou t
!e Valais. Le corbillard qui disparaissait
sous les fleurs et les couronnes était
suivi par de nombreuses personnalités
civiles et militaires et par tous les comi-
tés des sociétés dont faisait partie M.
Favre. Une foule nombreuse et peinée
rendait  aussi un dernier hom m age à la
personnalit é regrettée et si attachante de
M. Favre qui restera longtemps dans no-
tre souvenir.

C O N T H E Y
Nendaz

.Récollection paroissiale
Dimanche prochain 13 novembre une

réco'j lection pour les hommes aura ilieu
à l'Egilise paroissiaile de Basse-Nendaz ,
organisée par les Coopérateurs parois-
siaux du Christ-lRoi (retraitants de
Ghalbeuil).

lEn voioi le programme :

De gauche à
droite :

Armand Perru-
choud à la bat-
terie , Edmond
Rudaz, prési-
dent du parti
et notre colla-
borateur Rémy
Cotter. Georges
Zufferey, Li-
liane Antiile,
Charly Chris-
ten , Roger Pos-
cio, Louis Per-
ruchoud, Ar-
thur Tercier et
Arthur Devan-
théry, prési-
dent des Jeu-

nesses

Samedi a 20 h. 30 : Conférence à 1 e-
glisè par le Rid . P. François .

Dimandh e à 9 h. : Conférence par le
môme Rd. P. François. — 10 h. : Messe
oh anitée — 14 h. : Exercice du Chemin
de la Croix. — 15 h. : Conférence et
Bénédiction .

Sont cordialement invités à cette fra-
ternclV.e rencontre tous les hommes de
Nendaz et des sections A. R. P. des 'en-
virons.

M A R T I G N Y

La haute montagne
ci .'écran

Hier soir , au cinéma Corso, sous
les auspices du CAS, M. Michel Vau-
cher, de Genève, l'un des vainqueurs
du Dhaulagiri, a présenté à un public
connaisseur et enthousiaste le film
de Paul Ichac « Etoile de Midi ». Cet-
te bande en couleurs, faisant revivre
entre autres l'une des plus difficiles
escalades des Al pes , la I' 1"'" '-st du
Grand-Capucin, a remporté lous les
suffrages.

Une aimable réception réunit en-
suite , à l'Ancien Stand , le conféren-
cier, les membres du groupe Marti-
gny de la section Monte-Rosa du
CAS et la presse. Réception au cours
de laquelle on eut tout loisir de po-
ser de nombreuses questions à -M.
Michel Vaucher.

Ce film passe cette semaine au
Corso.

L'abondance des matières nous
oblige à renvoyer à demain le comp-
te rendu détaillé de cette manifesta-
tion.

Riddes
Suite mortelle

Tout récemment nous signai-ans -à
nos .lecteurs l'accident survenu à M.
Paul Gillioz , qui se fit happer par une
voiture à l'intérieur de son village.

Très gravement blessé, iil devait dé-
cédé des suites de cette chute. M. Gil-
ilioz était âgé de 66 ans.

Charrat
Collision devant

le frigo
Un camion de lia rtiaison Roduit frè-

res, marchands de fruits à Fully, se
préparait à entrer dans le frigo de
Charrat. A ce moment, iil fut accroché
à l'arrière par une voiture venant de
Sion, Cet'te dernière, pilotée pair M. Ro-
bert Poili , a subi d'importants dégâts
matériels.

Saxon
Avec le Ski-Club

Samedi soir s'est tenue au Café du
Contre, steam de la société, l'assemblée
¦générale annuelle des skieurs de Saxon.
Le président M. Midhel Roth ouvre les
feux à 20 h 30 devant une assistance des
plus juvéniles . Dans un rapport très
fouillé , il met en relief l'activité de la
société durant  la période écoulée et éta-
le le travail effectué dans chaque com-
mission . Il rappelle la brillante élection
de M. Charly Veuthey ancien prési-
dent et membre dlhonneur du SC Saxon ,
au poste élevé de chef du fond et res-
ponsable de notre équipe nationale.

Apres dix aninées d'activité au sein du
comité, M. Midhel Roth fait part à l'as-
semblée du désir de se retirer à l'occa-
sion du renouvellement prév u à l'ordre
du jour.

11 appartient ensuite aux chefs des dif-
férentes commissions de nous faire part
de leur rapport.

M. Raymond Tornay nous entretient
de la vie de la cabane et des différents
groupements qui l'occupèrent durant
l'été.

M. Michel Veuthey sur le mouvement
financier de la sdciété dont la situation
financière est des plus favorables.

M. Emile Roth de la marche de l'orga-
nisation de jeunesse.

M. Firmin Bradiez de la commission
technique et des coureurs qui nous don-
nèrent de vives sa tislfactions.

M. Fernand Thomas , vice-président , se
retire après de longues années de servi-
ce au sein du Qlulb.

Le nouveau comité est ensuite élu de
la manière suivante :

Président Roth Eimile; vice-président
Jean-Claude VouiMoz; caissier Veuthey
Michel; secrétaire Follin Jldot; chef de
cabane Tornay Raymond ; chef techni-
que Firmin Bruohez; adjoint Armand
Oreiller. M. Veuïhey Raymond rempla-
cera M. Emile Roth comme chef de for-
'gainisation de jeunesse.

Le dy namisme du nouveau président
que s'est donné le Ski-Club Saxon laisse
entrevoir l'arvenir avec confiance. Il ne
ifait aucun doute que M. Emile Roth qui
est bien connu dans les milieux du ski
bas '- valaj sain , soutenu par une équi pe
jeune ct entièrement dévouée, maintien-
ne haut  le flambeau du _ ki dans notre
belle région de la Luy.

Il est à soiihaiter que les autorités
compétentes f.iosent de leur côté un ef-
ifort  afin de mieux desservir par une rou-
te praticable à tous les véhicul es les
'champs de sk's qui sont équipés de re-
montée mécani que perfectionnée.

'Et voi.i pour terminer  quelques dates
retci -.'j cs au coins de cette assemblée in-
téro.santé à tous les poir/,3 de vue.

25 au 30 d ' ecimbre, semaine de vacan-
ces à la Luy.

5 et 6 janvier , cours annuel par ins-
tr rJr teuis  GU:I:_ CG de skis et moniteurs du
¦clulb .

22 janvier , iLoto.
5 mars, 21ème Coupe de Saxon et Tro-

phée de la Luy.

ppî fPf^^wc^j^l̂ vV1
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L E S  COULEURS : île René - Lucien
Rousseau.

EDITEUR : Flammarion, Pari s.
'Dans 'la colllection « Symboles » le

grand éditeur parisien Flammarion nous
présente « Les couleurs » contribution à
une philosophie naturelle fondée sur
l'analog ie de René-lLucien Rousseau.

Qui n'a pas lu les articles brillants de
Rousseau dans l.e Figaro ? Il est connu
comme un des pilus bril l ants chroni-
queurs de langue française.

Pou r assembler et composer cette
symboli que de la coulleur Rousseau a dû
faire preuve d'une énorme patience et
d'un esprit construlctif et approfondi.

Ill y a plusieurs manières de concevoir
un ouvrage sur la sym'bcllique des cou-
leurs , nous dit-i l, et la question se pose
immédiatement « Qu'est-ce qu'une cou-
leur » ? Le problème peut sembler su-
perflu . Il ddit se poser , toutefois , car ce
mot de coulleur a des sens bien di-fifé-
ren 's scl' on les personnes qui (l' em-
ploient. Pour le physicien , le mot cou-
leur, pair exemple, désigne une lumière,
une radiation Id ' une certaine longueur
d'onde.

Pilus loin , René-Lulciien Rousseau ana-
l yse -ohlicrue couleur avec un art  pro-
fond.

• ILe vert, couleur dominante de6 végé-
taux , de il'eau, des fleuves, des lacs et
de la mer ; la couleur verte est à l'ori-
gine même de la vie.

IlLe tweu est la couleu r du cieil ou de
Kair , la symbolique de la féminité.

le rouge représente le feu , force né-
cessaire mais redoutable, le sang qui n'a
jamai s cassé d'iimprdssionncir les hom-
mes, le cœur, indicateur même de la vie.

iiLe. jaune est la couleur du soleil et de
l'or. 111 résulte que le jaune , couleur
ohaude, combine en lui la fllamime de
l'amour at ia lumière de la sagesse.

¦Le blanc i symbolise la lumière elle-
même. J! exprime la vérité et la sagesse.
Le lait , liquide nourricier, est au corps
Ce ,que la lumière est à l'estprit. v Cette
couleur tradui t aussi des idées de cons-
ciente morale, de pureté, d'intégrité.

iiLe moir,. c'esit l'ombre, l'obscurité, la
nuit, le symbole de la mort.

_e-brun et le roux charment des idées
de .mort, de la décomposition physique
•et 'de . Ia .dédhéance morale tandis que Je
gris, mélang e de noir et de blanc signi-
fie le deuil.

Rousseau continue son étude des cou-
leurs conjointemen t aux analystes :'fet
psyr/hcltagues Jung et Freud . 11 passe du
rose au violet, du pourpre aux harmo-
nies des contraires et il arrive aux con-
clusions pour nous àiffimner :que laicou-
leur est partout , mais partou t où elle
est, il .y -a .délfà le,syimboIe. Il y a aussi
le mouvement qui :mène vers Dieu.

(Rousseau _ un ^lyle -aisé et nous nous
réjouissons de lire son prochain essai.
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Madame «t Monsieur TIBALDI-STE-
CHER, à Martiigny ;

Madame et Monsieur René CRET-
TEX-STECHER, à Martigny ;

Madame et Monsieur Pierre CRET-
TEX-STECHER et ileurs enfants Reto
et -Sylva, à Martigny ;

Monsieur et Madame Séverin STEI-
NER-CLOT, à Montreux ;

ainsi que les familles parentes et al-
liées à Célérina , en Engadin e et en
Améri que ;

ont île grand chagrin de faire part
du décès de .leur très chère maman ,
betle^n-ainan, grand-maman, sœur bel-
le-,sœur, liante et cousiijie , '

Madame veuve
Rosa

STEC.IER-STEINER
dans sa 80ème année, survenu après
une longue maladie supportée avej :
foii et .résignation , mercredi , 9 novem-
bre.

Le ciV.'te aura lieu à la chapelle pro-
testante , vendredi 11 novembre, à 13
heures 30.

Les Honneurs seront rendus devant
la chapelle.

Prière de ne pas faire de visites.

Cyrille TORNAY
à La iRosières , ses enfants et petits-
enfants , à La Rosières , Orsières et
Vcimayaz , remerdient toutes les per-
sonnes qui leur ont témoi gné de la sym-
pathie à l'occasion de leur deuil .



'¦es premières déclarations de M. Kennedy après son élection

Les quatre prochaines années
seront dures et animées

HYANNIS-PORT, 10 novembre. (Reuter.) — Dans sa première déclaration qui a suivi son élection le
sénateur Kennedy a donné l'assurance qu'il travaillerai t en faveur de la paix dans le monde entier. Il a admis
que les quatre prochaines années seront pour tous des années dures et animées. De grands efforts nationaux et
généralisés seront nécessaires pour acheminer sûreme nt les Etats-Unis dans la nouvelle période.

Je servirai la cause de la paix
dans le monde

« Je vous donne l'assurance que
j'emploierai toutes mes forces à ser-
vir les intérêts à long terme des
Etats-Unis et la cause de la paix
dans le monde ». En jetant un regard
de tendresse à son épouse , debout à

I

Une petite ville irlandaise fête la
victoire de M. Kennedy

DUBLIN, 10 (AFP) — La victoire du
sénateur Kenned y aux éllections prési-
dentielles américaines a été tout parti-
culièrement fêtée ce soir dans la petite
vi.llle irlandaise de New Ross (comté de
Wexiforid). La famille Kennedy, est en
effet originaire de cette ville que Patrick
Kennedy, grand-père du nouveau prési-
dent des Etats-Unis , avait quittée pour
l'Amérique après la famine qui avait
sévi en Irlande il! y a 113 ans.

Des cousins de M. Joh n Kennedy vi-
vent encore dans la région et ils ont pris

Une embuscade au Katanga

Quatre soldats de l'ONU tués
sept présumés morts

lELlSABETHVI'tiLE, 9 (AFP) - Le6 dé-
tails suivants sont donnés de source of-
ficielle katangais e sur l'embuscade au
cours de laquelle quatre solda ts irlan-

Le gouvernement
français largement

battu au Sénat
Le gouvernement a été battu ,

cette nuit , très largement au Sé-
nat . En effet , 106 sénateurs onl
voté la question préalable (tendant
au renvoi de la discussion de la
loi-programme militaire). Le gou-
vernement n 'a recueill i que 83
voix .

Le projet tendant à la création
d'une force de frappe atomique
est donc rejeté.

M. Michel Debré a demandé la
réunion d'une commission pari-
taire mixte où députés et séna-
teurs siégeraient à égalité, afin
de proposer une solution transac-
tionnelle.

cote de lui et qui attend son deuxiè-
me enfant dans une vingtaine de
jours M. Kennedy a ajouté : « Nous
allons , ma femme et moi-même, nous
préparer à un nouveau gouvernement
et à un nouveau bébé ». Dans sa prê-

te jeune et
charmant couple

aura sur ses
épaules les plus

lourdes
responsabilités

des USA
Voici en effe t la « Pre-
mière Famille » des
Etats-Unis d'Amérique :
le papa, 43 ans, la ra-
vissante maman, Jac-
queline, 31 ans, qui est
Française d'origine, et
leur petite fille Caroli-
ne, âgée d'à peine 2 ans.
On sait que Mme Ken-
nedy attend son deuxiè-
me enfant très prochai-
nement , ce qui ne l'a
pas empêchée de me-
ner, de son côté, une
campagne électorale
avec une énergie cons-
tante. On ne peut s'em-
pêcher de saluer avec
enthousiasme l'arrivée à
la Maison-Blanche de
cette charmante famille

catholique

part à une retraite aux flambeaux orga-
nisée en l'honneur de leur parent , et à
laquelle participaient les 2.300 habitants
de la ville.

Lorsqu'il a appris le résuH ba t des élec-
tions , le premier m inistre d'Wlande, M.
Sean Leimass, a déclaré : « L'élection d'un
homme de sang irl andais .me procure une
grande joie. Nous prions le Tout-Puis-
sant pour qu 'il guide son jugement et
que , pendant son mandat , les Etats-Unis,
avec lesquels nous aivons de nombreux
liens, connaissen t la prospérité et la
paix. »

dais de l'ONU Ont ete tues, tandis que
sept autres sont présumés morts.

Une patrouill e irlandaise, forte de dix
hommes commandés par un oifficier ,
qu i t t a i t  hier matin Albertville, sur le

lac Tanganika , dans l'Est du Katanga ,

Cinq arrestations
en France

PARIS, 10 (APP) - Exploitant les pre-
miers documents découverts la semaine
dernière à l'occasion de l'arrestation de
Grégoir e Leleux , maire communiste de
f.enain (Nord) et de sept autres mem-
bres d'un réseau d'esp ionnage en faveur
de .la Pcilogne , les services de contre-es-
pionnage français viennent d'arrête r cinq
autres -person n es (deux fcmme s et trois
hommes) qui ont été inculpées mercredi
soir de trahison , espionnage et atteinte
à la défense nationale.

Parmi les inculpés figurent notamment
deux Françai s militants communistes el
Luis Fernandez , né 'le 2 août 1914 à Bil-
bao , Espagne, ancien général de l' armée
ré publicaine espagnole qui serait le chef
de l' organisation clandestine du parti
communiste espagnols

mière déclaration publique M. Ken-
nedy s'est adressé à tous les Améri-
cains , en leur affirmant : « C'est un
moment de grande satisfaction pour
moi. Je voudrais dire un merci per-
sonnel à tous et à M. Nixon ».

M. Kennedy a également donné lec-
ture des télégrammes de félicitation
qu 'il a reçus du président Eisenho-
wer et du vice-président Nixon , ainsi
que sa réponse à ces télégrammes. Sa
réponse à M. Nixon était la suivante :
« Je vous remercie de vos vœux sin-
cères. Vous méritez d'être félicité
pour la brillante campagne que vous
avez menée. Je sais que le pays peut
compter encore sur votre inébranla-
ble loyauté dans toute action que
vous envisageriez d'entreprendre. Je
sais que nous pourrons maintenir nos
longues et cordiales relations au
cours des années qui viennent ». La
réponse au président Eisenhower di-
sait : « Je vous remercie de votre té-
légramme et de vos bons vœux. Je
me réjouis de pouvoir travailler avec
vous à l'avenir. Le pays entier espère
pouvoir à l'avenir aussi compter sur
votre longue expérience ».

S'adressant aux journalistes, M.
Kennedy a déclaré qu'il restait quel-
ques jours encore à Hyannis-Port ,
puis il prendra quelques jours de re-
pos. A son retour, il procédera aux
premières nominations de son Cabi-
net . Il ne fera plus de déclarations
publiques avant le 24 novembre
(Thanksgiving Day).

( Voir en page 4.)
La majorité au Sénat

NEW-YORK , 10 novembre. (AFP.)
— Les démocrates conservent la ma-
jorité au Sénat à l'issue des élections
générales américaines, bien qu'ils en-
registrent la perte de deux sièges
(Delaware et Wyoming) au profit
des républicains.

Sur les 34 sièges sénatoriaux à
pourvoir en effet aux élections de
mardi , les démocrates en ont rem-
porté 21. i e

La majorité démocrate à la Haute
Assemblée sera donc de 64 voix con-
tre 36 aux républicains .

Les derniers résultats connus
NEW-YORK , 10 novembre. (AFP.)

— Les derniers résultats connus don-
nent la physionomie suivante des
élections présidentielles et parlemen-
taires américaines :

1 Président Kennedy : 33 000.259
voix (50,2 % )  — Nixon : 32.679 ,260
voix (49,8 %-i-, -r- 153, 128 bureaux de
vote sur un total de 166,107.

Kennedy menait dans 25 Etats re-
présentant 338 voix au collège électo-
ral tandis que Nixon menait dans 24
Etats représentant 185 voix au collè-
ge électora l. Majorité nécessaire pour
être élu : 269 voix.

2. Sénat :'démocrates élus : 21 —
Républicains élus : 13 — Mandatés :
43 démocrates et 23 républicains. Ma-
jorité 51.

3. Chambre des représentants : dé-
mocrates élus : 254 — Républicains
élus : 167 — Pour les 16 sièges res-
tant à pourvoir les démocrates mè-
nent dans six circonscriptions , les
républicains dans dix circonscrip-
tions. Majorité : 219 sièges.

4. Gouverneurs : démocrates élus :
15 — Républicains élus : 12 — Man-
datés : 19 démocrates — 4 républi-

pour détruire un barrage routier édifié
sur l'axe iNuertmbaiManono. Bile tombait
dans la soirée dans une embuscade ten-
due par les rebelles Balubas près du vil-
lage de Kamanda, à 80 kms au Sud-Est
d'Albertville. Les cadavres de qua tre sol-
dats étaient retrouvés sur les lieux , les
sept autres membres de la patrouille

DMo nthey, les CFF liquident...
On, sait crue des CFF organisent ré-

guli èrement ila vente des objets trou-
vés dans leurs wagons, comme dans
leurs divers bâtiments .publics. Ceitte
vente était jusqu 'à maintenant centra-
lisée, pour ie ler arrondissemenit , à
Lausanne. Une heureuse dnitiatd.ve de
la direction de Lausanne permet, main-
tenant , à plusieurs centres 'romands,
de bénéfioter de cette vente « d'épa-
v.es », (laissées ici eit là par de nom-
breux voyageurs aux têtes de ilinotes.

Hier, mercredi, jour de foire à Mon-
they, cette vente d'épaves a attiré au-
tant de curieux que d'acquéreurs dans
la grande saille de d'hôtel du Cerf quii
était plaine comme un œuf , dès 9 heu-
res île matin.

Pour une vente d'épaves, c'en était
bien une I A croire que da direction du
ler 'arrondissement des CFF savait
que les populations de notre vallée
d'Ill iez aimaient... des parapluies. 11 y
en avait de tout petits pour ces dames
de Monthey, de plus gros et bien Dicdrs

La fin
des chauves

La vieillesse n'est plus l'âge du
pouvoir. Ainsi disparaît une vieille
opinion qui créditait les vieillards
d'une grande sagesse, d'une grande
capacité à diriger.

Les Américains ont sauté une gé-
nération en se dotant d'un président
de 43 ans.

Ils ont témoigné ainsi de leur dé-
sir de changement. Avec Kennedy ils
auront du mouvement, de la nouveau-
té. Il leur a promis qu'il referait de
l'Amérique une nation aussi puissan-
te que respectée. Il voudrait que les
machines tournent à plein, que les
douaniers américains arrivent les pre-
mier sur les planètes, que les peuples
sous-développés perdent quelques-
unes de leurs faiblesses, qu 'ils re-
çoivent plus de tracteurs Vue de
tanks. Il tient à accélérer le proces-
sus de décolonisation en Afrique. En
1957. il accéda à la célébrité interna-
tionale en présentant au Sénat un
rapport de politique étrannére Dans
ce texte il affirmait que la nuerre
d'Alnérie était un problème interna-
tional , et 11 démontrait la nécessité
d'une négociation tant pour la Fran-
ce que pour l'Occident.

Kennedv a quatre ans pour tenir
s"s promesses et modeler l'Amérioue.
Sans nul doute il imposera un nou-
veau stvle, fait de rapidité , d'effica-
cité et de pragmatisme. L'exemple de
Huiles ne survivra pas dans les mé-
thodes du Département d'Etat (sera-
t-il confié à Stevenson ?). Kennedy a
une chance d'Irlandais. Sa majorité
au Congrès est démocrate.

Quelques menues ombres au ta-
bleau.

Les paysans du Middle-West ont
conservé leur fidélité à Nixon et ces

Ces dames du premier rang peuvent palper l'étoffe d'une robe qui ferait
leur affaire si... La mise leur a valu certaines émotions qu'elles n'oublieront

pas de si tôt

sont portes disparus , et présumes morts.
Les contingents irlandais et éthiop ien

de l'ONU stationnés dan« la région
poursuivent les recherches en vue de re-
trouver .les disparus . Le colonel irlandais
Byrne , commandant les forces de l'ONU
au Katang a, s'est rendu ce matin sur les
lieux de l'embuscade.

C'est la première fois que les forces
de l'ONU au Congo subissent d'aussi
lourd es pertes au cours d'un même en-
gagement.

pour nos braves citoyens qui ont l'ha-
bitude de faire « mercredà à Monthà ».
Ils s'enlevaient comme des petits
pains a des prix qu 'en, toutes autres
circonstances on n'aurait pas admis.

On avaiit, à t'ètallage : chapeaux
pour têtes rondes et carrées, manteaux
de pluie de diverses formes et cou-
leurs , sous-vêtements de dames, chaus-
sures.

Les amateurs de sports d'hiver pou-
vaient s'équiper de pied en cape avec
le maternel oublié par les pratiquants
du spart blanc .

Bref , on trouve dans ces ventes
d'épaves une quantité inimaginable
d'objets hétéroclites , preuves de d'in-
croyable étourderie de deurs anciens
propriétaires.

La saille de il'hôtal du Cerf n'a jamais
connu une affduence aussi extraordi-
naire où de,s spectateurs avaient un
visage tendu par .l'appréhension de se
voir frustrer de d' objet de leur convoi-
tise.

campagnards sont bougrement re-
muants. Les milieux d'affaires qui
soutenaient Nixon disposent de lobby
puissants. Le problème de l'aide fé-
dérale aux écoles paroissiales fourni-
ra de beaux débats, ainsi que celui
des méthodes de birth control que
d'éminents Américains voudraient ,
avec l'argent de l'Etat , expliquer aux
peuples sous-développés.

Deux Etats, la Caroline du Nord et
la Caroline du Sud, qui ne comptent
guère de catholiques, ont accordé
leurs suffrages à Kennedy. Cela té-
moigne éloquemment de la dispari-
tion du préjugé religieux. Les élec-
teurs ne voient aucun inconvénient à
ce qu'un président catholique diri ge
les destinées du pays. Une Amérique
pluraliste apparaît. Mais n'insistons
pas trop. La victoire de Kennedy est
un fait américain ; ce n'est pas un
triomphe de l'Eglise.

Le nouveau Président sera peut-
être amené à faire oublier sa confes-
sion, à réduire les activités de son
clan familial. Il se doit maintenant à
la nation.

Il rassemblera dans ses mains éner-
giques la plupart des guides du pou-
voir . Confiera-t-il les autres à des
hommes médiocres ou à des hommes
brillants. Sera-t-il capable d'oublier
qu'il peut se représenter ? Mainte-
nant il s'installe. La valse des am-
bassadeurs et des hauts fonctionnai-
res va commencer .

* * A

Les atouts maîtres tomberont-ils
aujourd'hui , demain , un peu plus
tard ? Le général De Gaulle se pré-
parerait à prendre des décisions ca-
pables d'asseoir l'Algérie algérienne.
Le référendum , suivi de la dissolu-
tion de la Chambre, serait prévu
pour bientôt.

Dans ce cas, nous aurons naturel-
lement un troisième gouvernement,
celui des Européens d'Algérie qui
n'acceptent ni l'Algérie alnérienne,
ni l Algene maniée par le FI.N.

Jacques HELLE

Si les acquéreurs n'ont pas fait de
bonnes affaires , il est certain, par con-
tre, que les CFF sont, eux au moins ,
rentrés dans deurs frais » .

* * *
A une dame qui sortait , une pile de

bouquins sous ,1e bras, nous demandions
si elle avait fait une bonne affaire :
« Pour çà, j'ai fait une bonne affaire ,
mais dommage , chez nous on sait ni
J allemand , ni d' angilais ». (Il s'agissait ,
bien entendu , de livres écrits en lan-
gues étrangères).

* * *
Hier matin, un citoyen du bout du

lac débarque à Monthey et , en sor-
tant du wagon CFF s'empare, par
inadvertance, d'un parapluie qui n 'é-
tait pas de siien . Le propriétaire du
dit reprend possession de son bien , non
sans recevoir mille excuses du... vo-
leur (I).

Le soir , les deux personna ges se re-
trouvent dans le train et de voie du
matin constate que son voisin rentre
chez lui avec une vingtaine de para-
pluies ; alors iiii a ceitte réflexion :

« La journé e a été fruct ueuse , Mon-
sieur ! » . On imagine ila tête de d'in-
tenpelé qui s'était rendu à da vente
d'épaves.

* * *
C'est avec stupéfaction que lies ac-

quéreurs virent un homm e s'acharnei
à « miser » des .lots de chapeaux . C'est
ainsi qu 'il obtint , à des prix va.riab,les,
4 ilcits de 6 p ièces. A un de ses amis
qui s'étonnait de cet achat en gros, il
ré pondit : « Pour traire , çà fait un
chapeau par jour ; et comme on gou-
verne pas le dimanche, çà fait 24 jours
par mois ». En voilà un qui observe le
repos dominicad i




